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La vieille ville française de Québec fait un accueil magnifique à 
° Leurs Âltesses Royales. 


Québee, 14. — L'exactitude est 

la politesse des rois. Notre royal 
nouveau gouverneur b'en qu’ar- 
rivé dans notre port de Québec à 
G heures 30 hier, n’est descendu 
sur le sol canadien que cet avant- 
midi à l’instant exact fixé par le 
programme d'état. Il nous est per 
mis de voir dans ce premier acte 
du due de Connaught un exemple 
de l'observance ponctuelle de la 
loi qui est de tradition dans la fa- 
mille régnante de la Grande-Bre- 
tagne. 

L'“Empress of Ireland” a ac- 
costé à 6 h. 30. Sur le pont, leurs 
Altesses contemplaient la pittores- 
que cité de Champlain, qui n’était 
pas complètement noyée dans 
l'ombre de la nuit grâce aux îles 
de lamicres tes par les ilumina 
tions, le colonel Sherwood, de la 
police fédérale, deux ou trois au- 
tres officiels, quelques fonction- 
naires du Pacifique Canadien, M. 
Hébert, M. Walsh, et une demi- 
douzaine de journalistes montè- 
rent à bord. L'entretien dé M. 
Mulvey avec Son Altesse Royale, 
eut lieu dans un des salons de 
première et dura environ une de- 
miheure. Le sous-secrétaire d’I- 
{at exposa les principaux détails 
des cérémonies, d'aujourd'hui et 
de demain. | 

La journée du lendemain. 

À 10 heures 45, le canon de la 
citadelle commença à tonner. C'é- 
tait le “Lady Grey”, qui quittait 
l'‘‘Empress of Ireland” ayant à 
son bord son Altesse Royale. Lon- 
ouement espacé, le dernier des 21 
coups de canon venait à peine d’é- 
branler l’air, lorsque le ‘Lady 
lrey”” accosta au quai du roi. Le 
duc apparut le premier dans l’uni- 
forme rouge de. “Field Marshall, 
tout chamarré d'or et de décora- 
tions. 

Le duc, la démarche militaire, 
descendit sur le magnifique tapis 
rouge, tendu sur le quai, suivi de 
l1 duchesse de Connaught, et de la 
dume d'honneur de celle-ci, Melle 
Pelly. Alors commencèrent les 


LA GUERRE TUR- 
CO-ITALIENNE 


La Palestine deviendrait Etat 
papal. 


New York, 16. — Un corres- 
pondant d’un journal italien de 
Uhicago se prétend en mesure 
d'affirmer qu'en eas de victoire 
pour l'Italie, cette puissance exi- 
gera l’abandon par la Turquie de 
là Palestine. La Terre Sainte se 
rait ensuite cédée par le gouverne- 
ment italien à Pie X pour devenir 
Btat papal. Le gouvernement ita- 
lien espérerait par ce moyen récon 
cilier le Vatican avec le Quirinal. 


Un revers italien. 
LONDRES, 17. — Une dépê- 


che de Constantinople au “Chroni- 
cle” mande que les Italiens s'é- 
taut éloignés de Tripoli vers l’in- 
térieur du ‘pays ont été repoussés 
par des soldats turcs. 

Un détachement italien effectu- 
ait une reconnaissance, lorsqu'il 
fut surpris loin de tout secours. 
Cent soldats italiens ont été tués 
où faits prisonniers. 


La guerre sainte. 


: Londres, 17. — Des rapports de 
Tripoli, reçus cet après-midi, an 
noncent que les Arabes de l’inté- 
rieur font cireuler un rapport di- 
sant que le grand Mahdi du Sa- 
hara, ayant entendu parler de 
l'invasion italienne, prépare des 
troupes nombreuses et qu’il pro- 
calme la guerre sainte, ‘‘qui devra 
être poursuivie jusqu’à ce que les 
infidèles soient conduits jusqu’à 
la mer.” 

Les autorités italiennes font de 
grands efforts pour empêcher les 
Arabes de se procurer des armes. 


ROME, 16. —On croit à Cons- 
tantinople que le prochain mou- 
vement de la flotte italienne sera 
de bloquer les Dardannelles.On dit 
également que l'ambassadeur amé- 
ricain W. W. Rockhill o reçu ins 
truction de Washington d’emplo- 
yer son influence à . rétablir la 
paix. M. Rockhill aura une entre 
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Vue avec Saïd Pacha à ce sujet, 


préseñtalions. Le premier qui s’a- 
vança, fut Sir Charles Fitzpatrick, 
Juge en chef de la cour Suprême, 
administrateur Mu Canada; fil 
fut suivi de Sir Charles Langelier, 
lieutenant gouverneur de la pro- 
vince de Québec: de l’hon. R. L. 
Borden, premier ministre du Do- 
minion, et de Sir Lomer Gouin, 
premier ministre de la province. 
Puis vinrent tous les ministres du 
cabinet fédéral à part l’hon. M. 
Hazen et l’hon. M. Burrell, et tous 
les ministres du cabinet provin- 
cial. Tous furent présentés et s’in- 
clinèrent devant Leurs Altesses 
Royales, le duc et la duchesse de 
Connaught. 

En passant devant les bureaux 
du journal le “Soleil” à la côte 
la Montagne, le duc aperçut un 
grand portrait à l’huile de Sir 
Wilfrid Laurier, et reconnaissant 
sans doute l’ex-premier, il dési- 
gna le portrait à sa compagne. 

La vieille capitale est redevenue 
aujourd'hui la capitale. Pour la 
réception de son Altesse Royale 
le duc de Connaught, et la pres- 
tation du serment, le gouverne- 
ment siège ici. Le gouverneur et 
son cabinet sont là; et à leurs cô- 
tés sont les représentants des trois 
pouvoirs exécutif, législatif et ju- 
diciaire. 

À midi eut lieu la prestation de 
serment par le duc. Cette cérémo- 
nie donna lieu à un imposant dé- 
ploiement de luxe-dans la grande 
salle législative. 

La présentation des diverses a- 
dresses eut lieu énsuite. Le Duc 
de Connaught y répondit en an- 
glais et en français et ses paroles 
furent longuement acelamées. 

Après le lunch donné par le 
gouvernement canadien au chà- 
teau Frontenac, Leurs Altesses 
Royales sont parties pour Ottawa 
à bord de leur magnifique train 
spécial. : 

Des fêtes superbes ont été orga- 
nisées à Ottawa pour la réception 
du Duc et de la Duchesse de Con- 
naught. 


exemple qui sera suivi par l’am- 
bassadeur de la Russie. 

Les Italiens à Tripoli ont lancé 
une proclamation abolissant l’es- 
clavage. Tripoli est le seul port 
de la Côte d'Afrique où l’esela- 
vage se pratiquait et ceci malgré 
les protestations de la Grande Bre- 
tagne et de la France. 


Londres, 18. — Tous les corres- 
pondants de journaux à Constan- 
tinople sont unanimes à dire que 
la Turquie fait de nouveaux ef- 
forts pour obtenir la paix par l’ar- 
bitrage ou autre moyen. D’après 
une information envoyée par 
le correspondant d’un journal de 
Rome, l'Italie qui un jour au- 
ait été disposée à payer une som 
me considérable pour Tripoli n’est 
plus disposée à accorder un sou. Si 
les hostilités continuent encore 
quelque temps et que la question 
soit réglée par l'arbitrage l'Italie 
exigera une indemnité très élevée. 


UN HERITAGE FABULEUX. 


Les héritiers Normandin ne per- 
dent pas courage. — Une affai- 
re sensationnelle. 


Southbridge, 10. — On annonce 
que les héritiers Normandin ont 
réuni une somme de 3,000 dollars 
pour poursuivre le recouvrement 
de la fabuleuse succession de $60,- 
000,000 laissée par Mme la géné- 
rale Charles Huette qui mourut à 
Paris. . 

Les 3,000 dollars ont été 
réunis pir Mtre George Norman- 
din, avocat à Montréal, et l’un des 
co-héritiers. Ce monsieur va par- 
tir incessamment pour Paris, à- 
fin de prendre la direction des 
procédures, pour l'obtention de 
l'héritage. 

Les biens laissés par Mme Huet- 
te, sont presque tous immobi- 
liers, et sont situés dans la ban- 
lieue de Paris. 
EE 

Voici une femme qui parle après u- 
ne longue expérience personnelle; 
Mme B. #. Brogan, de Wilson, Pa., 
dit: “Je sais par expérience que le 
remède “Chamberlain” est de beau- 
coup supérieure à tout autre; pour 
le croup aucun ne l'excelle.” En ven- 
te chez les droguistes. . . 
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rmi les héritiers se 

MM. Charles, Edouard, George et 
Joseph Normandin, de la rue 
Worcester, ainsi que Mme Joseph 
Faure. Les autres héritiers sont 
disséminés au Canada et dans la 
Nouv.-Angleterre. Il y'en a à Fall- 
River, à Worcester, à Fisherville, 
à Lowell, à Springfield, à New 
Bedford, à Woonsocket, à Aattle- 
boro et à Taftville. 

La famille Normandin est origi- 
naire de Iberville, P. Q. 

, On se rappelle sans doute de 
l'histoire romanesque de Marie 
Rose Auna Normandin, qui fus 
aimée d’un séduisant officier an- 
glais de descendance française, le 
lieutenant Huette. Cet officier 
était en garnison au Canada lors- 
qu’il s’éprit d’une jolie fille qu’il 
emmena ensuite en Angleterre. Te 
lieutenant Huette devint général 
et se couvrit de gloire pendant Les 
campagnes de l’Afghanistan. 1l 
était très riche et lorsqu'il mou- 
rut, sa femme s’en alla habiter 
Paris. Mme Huette parlait encore 
mieux le français que l'anglais et 
elle préférait habiter en France 
qu’en Angleterre. Sa fortune, sa- 
gement administrée, s’accrut d’u- 
ne mauière considérable et lors de 
son décès, elle laissa $60,000,000. 

Comme la défunte n’avait pas 
d'enfants et qu'aucun héritier ne 
s'était fait connaître, sa succession 
fut placée sous séquestre par le 
gouvernement français. 

Chaque branche de la famille 
Normandin a fourni 50 dollars 
pour la revendication de ses droits. 


LES EMEU- 
TES EN CHINE 


LONDRES, 17. — On signale 
que les émeutes se multiplient 
dans les diverses villes chinoises 
de l’intérieur et de la côte. Les 
puissances étrangères ont envoyé 
des navires de guerre dans les 
ports chinois pour protéger les Eu- 
ropéens. À Hankow un navire al- 
lemand a débarqué des marins qui 
ont livré plusieurs combats aux 
émeutiers dans les rues de la vil- 
e 
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San Francisco, 18. — L’Associa- 
tion des Jeunes Chinois, dont le 
siège est ici, s’agite beaucoup aux 
nouvelles de la révolution chinoi- 
se. L'Association a publié aujour- 
d’hui une proclamation en faveur 
de la création d’une république 
chinoise. On croit que plusieurs 
chefs de l’Association se sont em- 
barqués récemment pour la Chi- 


ne. 

LONDRES, 18. —-Les troupes 
impériales chinoises ont été en- 
voyées pour combattre les rebel- 
les; on ne croit pas la situation 
grave pour les Européens, grâce 
aux mesures de protection qui ont 
été prises, 


L'AUGMENTATION DE LA 
POPULATION DANS 
LES VILLES DE 
L'OUEST. 


Nous donnons ci-dessous, d’a- 
près les chiffres officiels du re- 
censement, un tableau indiquant 


l'augmentation de la population 


dans les principales villes .des 
trois provinces de l'Ouest: 


Alberta. 
‘ 1911. 1901. 
Calgary ...... 43,136 4,097 
Fdmonton ..... 24,882 2,626 


2,072 


Lethbridge .... 8,048 
550 


Strathcona ..…. 5,580 
Saskatchewan 


Moose Jaw .... 13,825 1,588 
Prince Albert. . 6,245 1,785 
Régina ...... .. 30,210 2,249 
Saskatoon ..... 12,002 113 
Manitoba. 
Brandon ...... 13,837 5,620 
Port: la Prairie, 5,885 3,901 
St-Boniface ... 7,117 2,019 
Winnipeg ..... 135,430 42,340 
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A NOS ABONNES RETARDA : 
" TAIR 


Nous faisons de nouveau un 
pressant appel à nos abonnés qui 
n’ont pas encore réglé le montant 
de leur abonnement au ‘Courrier 
de l’Ouest”’, dû depuis de longs 
mois. 

Nos lecteurs savent que sans 
leur obligeance à régler leur pe- 
tite dette envers nous, il nous est 
difficile de boucler notre budget, 
aussi croyons-nous que tous nos 
abonnés se feront un devoir de se 
mettre en règle avec notre admi- 
nistration. : 

Nous.faisons parvenir par Ja 
poste, à chaque abonné retardaire, 
le compte de la somme qui nous 
est due; on nous obligera grande- 
ment en accordant une attention 
immédiate à cet appel individuel. 


trouvent | 


rivière la Paix 


D'’intéressants détails sur les pro- 
grès du nord. 


M. A. C. LakRivière, de la Com- 
pagnie Arseriault, d’'Edmonton, 
est arrivé récemment d’un voyage 
d’une durée de trois mois dans la 
région de la Rivière La Paix. M. 
LaRivière a bien voulu nous com- 
muniquer quelques renseigne- 
ments sur son voyage dans cette 
région du nord plus que jamais à 
Pordre du jour, et nous croyons 
intéresser nos Jecteurs en les re- 
produisant ici.” 

M. LaRivière, qui a déjà vécu 
pendant cinq années dans le nord, 
a constaté à son dernier passage 
dans les divers postes des progrès 
fort remarquables. C’est ainsi 
qu'Athabasca Landing,simple ha- 
medu il y a ? ou 8 ans, vient d’être 
incorporé en ville; les affaires 
sont extrèmement actives au Lan- 
ding et l’arrivée prochaine hu 
chemin de fer fait prévoir pour 
l'an prochain un développement 
énorme. 

Grouard, situé à l’ouest du Pe- 
tit Lac des Esclaves rivalise sous le 
rapport des progrès rapides avec 
Athabasca Landing, Grouard pos- 
sède actuellement trois églises, 
plusieurs magasins, deux ateliers 
de forge, un bureau des Terres, 
un bureau de Télégraphe, deux 
médecins, plusieurk maispns de 
pension et déjà deux banques ont. 
acheté des emplacements pour y 
établir des suceursales prochaine- 
ment. 

À Peace River Crossing, M. La- 
Rivière a noté de nombreux chan- 
gements; avant deux ans cet en- 
droit sera certainement incorporé 
en ville. Entre Peace River Cross- 
ing et Dunvegan (65 milles), c’est 
à peine si, au mois de juillet der- 
nier, l’on rencontrait deux ou 
trois maisons; aujourd'hui les co- 
lons se sont établis très nombreux 
dans cette région et l’on ne peut 
faire un millc:nns voir des fer- 
mes à leur début de chaque côté 
de la route. 

À Dunvegan, plus de $100,000 
ont déjà été placés sur les terrains 
par des spéculateurs, c’est dire 
l'avenir que les gens bien rensei- 
gnés prévoient pour cette loca- 
lité. Il est certain que dès que le 
chemin de fer parviendra à Dun- 
vegan, les progrès de ce centre dé- 
passeront tout ce que l’on peut 
concevoir. Dunvegan atteindra en 
quelques années un développement 
comparable à celui d'Edmonton, 
cela ne fait de doute pour person- 
ne. 
Au sud-ouest de la vallée de la 
Rivière La Paix, dans la région 
de la Grande Prairie, on constate 
également de nombreux progrès 
dans le développement agricole. 
Les colons affluent dans cette par- 
tie du Nord et une surface consi- 
dérable de terrain a été défichée 
cet été. Le chemin de fer est at- 
tendu avec impatience par tous les 
colons. 

M. LaRivière nous a déclaré en 
terminant qu’il se mettait à l’en- 
tière disposition de nos lecteurs 
pour leur fournir - gratuitement 
tous les renseignements désirables 
sur le nord; il suffit de lui écrire 
ou d'aller le voir aux bureaux de 
la Compagnie Arsenault, 136 ave- 
nue Jasper ouest. 


LES ORDONNANCES EN 
FRANÇAIS. 


Nous rappelons à tous nos lec- 
teurs que la plupart des ordonnan- 
ces «de Saskatchewan et d’Alberta 
ont été traduites en français et 
qu’elles sont distribuées gratuite- 
ment sur demande. 

Nous avons déjà reçu de nom- 
breuses demandes de ce genrex 
mais non en suffisante quantité 
pour que les gouvernements pro- 
vinciaux aient l'assurance qu’ils 
ont répondu à un véritable besoin 
de la population "française en fai- 
sant imprimer les lois provincia- 
les dans notre langue. 

Que tous les bons patriotes s’a- 
dressent donc à notre journal pour 
obtenir ces lois dont la connaissan- 
ce est indispensable à tous. Nous 
transmettrons immédiatement les 
demandes aux gouvernements pro 
vinciaux. 


LE VOTE SUR L'OPTION LO- 
| CAL 


On annonce officiellement que 
le vote sur la question d’Option 
Locale aura lieu dans l’Alberta, le 
30 octobre. 

Nos lecteurs sävent que l’Op- 
tion Locale équivaut à la ferme- 


ture de tous les bars et à l’inter- 


diction du commerce de vins et de|ÜE 


liqueurs dans la province. 

La lutte entre les partisans de l’Op 
tion locale et les adversaires de 
cette mesure radicale promet d’ê- 
tre des plus vives. La campagne 
en faveur de l’Ontion locale est 
organisée par la ‘Ligue de la ré- 
forme morale.” 


S. G. MGR L'EVEQUE DE RE- 
GINA SERAIT SACRE LE 
29 OCTOBRE. 


QUEBEC, 18. — Les bulles pa- 
pales décrétant que Mgr Mathieu 
sera évêque de Régina dans Ja 
Saskatchewan, sont arrivés à Qué- 
bec hier. 

La date du sacre de Mgr Ma- 
thieu n’est pas encore fixée défi- 
nitivement, mais il est probable 
que la cérémonie aura lieu le 29 
octobre courant. 
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LA TRACTION ELECTRIQUE 
DANS LES ROCHEUSES. 


Vancouver, 18. — On dit que le 
Pacifique Canadien a l'intention 
d'employer le pouvoir électrique 
sur une partie de sa ligne dans Îles 
Rocheuses et ce qui semble confir- 
mer cette rumeur, c’est que M. J. 
S. Dennis, agent de la compagnie, 
vient d’acheter les pouvoirs déve- 
loppés par la rivière Adams, soit 
une force de cent mille chevaux. 

Le Canadien Nord a de son côté 
acheté, il y a quelques années, le 
pouvoir du Côteau dans le dessein 
de construire un chemin de fer é- 
lectrique autour du lac Okana 
gan. 


CARNET DE L'IN- 
FORMATION 


—Une demi-heure après son ar- 
rivée. À Ottawa, le Duc de Con- 
naught a signé un ordre-en-conseil 
fixant la date des réélections pour 
les ministres au 3 novembre. Les 
nominations auront lieu le 27 oc- 
tobre. 


. =-Désespéré de ne pouvoir se 
procurer du whisky, un métis du 
Petit Lac des Esclaves, Fred 
Villineau, a absorbé le contenu de 
plusieurs bouteilles d’eau de Flo- 
ride. Il est mort presqu’immédia- 
tement. 


—On annonce officiellement 
que le recensement fédéral accuse- 
rait pour Winnipeg une popula- 
tion de 135,000 habitants. Les ha- 
bitants de la “Reine des Prairies” 
ne sont pas satisfaits de ce chiffre 
qu’ils prétendent inexact. D’après 
eux Winnipeg aurait une popula- 
tion variant de 175,000 à 200,000. 


—Le nom de l'hôtel que le G: 
T. Ry. se propose de construire 
dans le Pare Jasper, au pied des 
Montagnes Rocheuses, sera ‘‘Châ- 
teau Miette””. Les travaux de cons- 
tructon seront commencés au prin- 
temps prochain. Cet hôtel de 
grand luxe sera construit dans un 
site merveilleux et l’on s'attend à 
la venue de nombreux touristes. 


—La compagnie de la Baie 
d'Hudson vient de faire parvenir à 
la municipalité d'Edmonton un 
chèque de $81,873.92 comme paie- 
ment de ses impôts fonciers pour 
l’année 1911. Le montant de cet 
impôt donne une juste idée de l’é- 
norme valeur des terrains de la 
Compagnie à Edmonton. 

—Dans quelques jours les rails 
du Grand Trone Pacifique fran- 
chiront le point culminant de la 
passe Yellow Head, pénétrant ain- 
si en Colombie Britannique. 

—Une dépêche d'Ottawa au 
“Free Press” de Winnipeg mande 
que le nouveau ministre des che- 
mins de fer vient d’ordonner que 
l'on fasse cesser le travail dans 
les chantiers de construction du 
chemin de fer de la Baie d’'Hud- 
son. Les entrepreneurs renvoient 
tous leurs hommes. 

—D'importantes découvertes de 
charbon et de mines d'or et d’ar- 
gent viennent d’être faites à l’ou- 
est de Fort St-John, B. C. 

—Une dépêche de (Colorado 
Spring nous apprend que le Grand 
Trophée du Congrès international 
de “Dry Farming’ a été gagné 
par la province d’Alberta. Le Con: 
grès de l’an prochain aura certai- 
nement lieu à Lethbridge. 

—Une dépêche d'Ottawa fait 
connaître que les résultats du re- 
censement accordent à Edmonton 
une population de 24,882 âmes. 
Cette nouvelle a déchaîné un vé- 
ritable tollé dans notre ville. L’on 
est convaineu ici que les résultats 
du recensement sont faux et 


population de 30,000 âmes. 


RÉDACTION ET ADMINISTRATION 
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UN AVIATEUR FRANÇAIS, DIDIER MASSON, TENTERA 
D'ACCOMPLIR CET EXPLOIT, VENDREDI. 


Masson fera plusieurs envolées à 


Edmonton, vendredi et samedi. 


Grâce aux efforts de deux de nos 
confrères de la province, le ‘‘Cal- 
gary Herald” et le ‘“‘Journal”’, 
d’Edmonton, la population de no- 
tre ville, et de tous les villages é- 
chelonnés le long de la voie ferrée 
reliant Calgary à Edmonton, au- 
ra demain le spectacle impression- 
nant d’une des plus remarquables 
envolées qui aient encore été fai- 
tes sur le sol d'Amérique. 

Un aviateur français, Didier 
Masson, doit en effet tenter ven- 
dredi de se rendre de Calgary à 
Edmonton par la voie des airs. 

Masson sera escorté par un train 
spécial pendant toute la durée du 
trajet. 

L'aviateur français a effectué 
plusieurs envolées remarquables 
au début de la semaine à Calgary 
sous les auspices du ‘‘Calgary He- 
rald”” ; après son arrivée à Edmon- 
ton ,un semblable meeting d'’a- 
viation, organisé par notre con- 
frère le ‘‘Journal”, doit avoir 
lieu vendredi et samedi dans no- 
tre ville. 

Mardi dernier, nous avons pu 
rencontrer M. Harry S. Hayward, 
‘manager’ de Masson qui nous a 
donné de très intéressants dé- 
tails sur le splendide exploit d’a- 
viation projeté pour vendredi. 

—“TJeudi soir, nous a déclaré 
notre interlocuteur, Masson fera 
adapter à son appareil un réser- 
voir à essence d’une capacité de 50 
gallons, quantité nécessaire pour 
effectuer sa longue randonnée aé- 
rienne. Le lendemain à dix heu- 
res l’aviateur s’élancera dans les 
airs à bord de son biplan pour ten- 
ter de couvrir les deux cents mil- 
les du trajet. Masson espère arri- 
ver à Edmonton vers midi, ce qui 
exigera de son appareil une allure 
moyenne de 60 milles à l'heure. 

“Un train spécial s’élancera à 
toute vapeur à la poursuite de 
l’oiseau mécanique afin de lui por- 


Se —————— 


ter secours en cas de nécessité, 
mais sans aucun doute, Masson 
disparaîtra bientôt à la vue des oc- 
cupants du train. L’aviateur sui- 
vra la voie ferrée et tous les trains 
seront garés pendant l'épreuve a- 
fin de laisser la voie entièrement 
libre à notre ‘‘spécial”’ qui tente- 
ra de battre le record de la vitesse 
sur la ligne de Calgary à Edmon- 
ton. 

‘Didier Masson, ajoute M. 
Hayward, est un élève du célèbre 
Paulhan, il a obtenu son brevet 
d'aviation au parc d’Issy-les-Mou- 
lineaux. Sur son biplan Curtis, 
Masson a accompli des vols d’une 
hardiesse étonnante, au Japon, à 
Honolulu et dans les Etats-Unis 
du Sud. Je suis certain que la po- 
pulation d’Alberta sera enthousi- 
asmée de la maîtrise admirable et 
de l’audace avec lesquelles Mas- 
son manoeuvre s0n oiseau méca- 
nique.” 

“M. Didier Masson a été ravi 
d'apprendre que notre ville comp- 
te de nombreux habitants de lan- 
gue française, termine notre ai- 
mable interlocuteur, et je suis 
certain qu'il fera tout en son pou- 
voir pour mériter l’admiration de 
ses compatriotes et demeurer à la 
hauteur de la réputation qu'ont ac- 
quis à l'étranger les  aviateurs 
français que tous les peuples re- 
connaissent comme les plus a- 
droits et les plus audacieux des 
hommes-oiseaux."? 


Dernière Heure. 


Par suite d’un accident survenu 
mercredi soir à son biplan, Masson 
ne sera sans doute pas en état d’en- 
treprendre son raid aérien vendre- 
di matin. Il se pourrait que celui- 
ci soit remis au lendemain; quoi 
qu’il en soit le courageux aviateur 
a déclaré que, coûte que coûte, il 
tiendrait son engagement de voler 
de Calgary à Edmonton. 


—Le recensement bfficiel du |] 6 COmMMErCE alle- 


Canada.indique pour tout le Domi- 
nion une population de 7,081,869. 
Ce chiffre cause une déception gé- 
nérale, car on s'attendait à une 
population de plus de  8,900,000 
‘d’âmes. On ne croit pas que le 
chiffre donné soit exact. 


D'après le recensement fédé- 
ral la population de Saskatche- 
wan serait passée, en dix ans, de 
91,279 à 453,508. Pendant le méê- 
me laps de temps la population 
d’Alberta aurait évolué de 73,022 
à 372,919. Ta population de Mont- 
réal était en 1901 de 267,730; el- 
le est aujourd’hui de 466,197. En 
dix ans, la population de Van- 
couver est passée de 27,000 à 100,- 
333. La population d’'Edmonton 
était en 1901 de 2,626. Le recen- 
sement donne à Calgary une popu- 
lation de 43,736 ; soit une augmen- 
tation de 36,639 habitants en dix 
ans. 


—L'augmentation de la popula- 
tion du Dominion portera le nom- 
bre des députés fédéraux de 221 à 
232. L’Alberta aura 12 députés 
dans le prochain parlement au 
lieu de 7. La Saskatchewan, le Ma- 
nitoba et la Colombie Britannique 
auront chacun 15 députés. Onta- 
rio, d’après le système actuel de 
représentation perdra 4 députés. 
La représentation fédérale sera 
diminuée pour les provinces ma- 
ritimes. Elle passera de 18 à 11 
pour le Nouveau-Brunswick, de 
18 à 15 pour la Nouvelle-Rcosse 
et de 4 à 3 pour l'Ile du Prince 
Edouard. 


DE NOUVEAUX SENATEURS 
POUR L'OUEST. 


OTTAWA, 17. —Le gouverne- 
ment soumettra dès l'ouverture de 
la prochaine session un bill por- 
tant de 87 à 96 le nombre des sé- 
nateurs. C’est l'Ouest canadien 
qui seul profitera de cette augmen- 
tation. L’Alberta, la Saskatche- 
wan et le Menitoba ont actuelle- 
ment chacun quatre sénateurs et 
la Colombie Anglaise, trois seu- 
lement. 

Le projet du gouvernement con- 
siste à accorder six sénateurs à 


qu'Edmonton à pour le moins une | chacune de ces provinces, soit un 


total de 24 au lieu de 15. 


mand dans l'Ouest 


Le Dr John E. Jones, consul des 
Etats-Unis à Winnipeg, a déclaré 
récemment que tandis que les com- 
merçants américains sont indiffé- 
rents aux brillantes occasions qui 
leur sont offertes dans les pro- 
vinces de l'Ouest du Canada, les 
Aîllemands, par contre, compren- 
nent fort bien la valeur de ce 
grand champ d'action et leurs re- 
présentants conduisent une cam 
pagne très sérieuse dans cette ré- 
gion pour l'extension du commer- 
ce allemand. Comme résultat de 
cette campagne, les marchandises 
de marque allemande ont déjà fait 
leur apparition dans tous les ma- 
gasins de Winnipeg, et il est saus 
doute de même dans tout l'Ouest 
canadien. 

On a appris que les voyageurs 
de commerce allemands, avaient 
reçu de la part de leurs maisons, 
l’autorisation de se montrer très 
coulants, relativement aux condi- 
tions de paiement et aux prix. Le 
haut négoce allemand veut absolu- 
ment prendre pied dans les provin- 
ces canadiennes et il a jugé bon 
de commencer par l'Ouest. . 

Et cependant, malgré cette con- 
currence naissante, le Dr Jones 
trouve que, dans l'Ouest du Cana- 
da, tout semble enecre militer en 
faveur de l'invasion pacifique de 
l’industrie et du commerce amé- 
ricains. 

C’est New York plutôt que 
Londres qui donne le ton au Ca 
nada, en matières d’affaires, et 
les Canadiens aiment les marchan- 
dises fabriquées aux Etats-Unis. 
Ces marchandises sont plus re- 
nommées sur tout le Nouveai 
Continent que celle des autres 
pays. 

On estime que près d'un mil- 
lion d’Américains habitent main- 
tenant les provinces du Manituba 
de la Saskatchewan et de l’Aloer 
ta. Les colons venus des Etots-U- 
nis formeraient donc le tiers de la 
population totale de l'Ouest Ca- 
nadien. 


—On prétend que l'occupation 
de la Tripolitaine va coûter à l’T- 
talie 860,000,000. 


LUCIEN DUBUC 


DUBUC & MADORE 


AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats de la Banque d'Hochelaga 
PRETS d'ARGENT 
Bureaux : Norwood Block 
EDMONTON 


CORMACK et MACKIE 


Avocats et notaires 


Argent à préter 


On parle le francals 
135 JASPER EST Boite Postale 1529 


Tél. 2528 Boîte P. 185 


- d. F. CANNIFF 
Avocat, Avoué, Notaire. 
Prêts d'argent. 

775 lère rue, Edmonton, Alta. 
en face l'Hôtel Royal George. 


RUTHERFORD JAMIESON AND 
GRANT, Avocats, avoués et notaires. 
Hon. A.C. Rutherford, F. C. Jamieson 
Chas, H. Grant, Edmonton, McDougall 
Court. léléphone 4443. Strathcona, 
Edifice de la Banque Impériale. Télé- 
phone 3422. 


Alphonse Gravel 8. À. LL. 8. Emile Gravel B, S. L. B. 


GRAVEL & GRAVEL 


6888 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécialiste pour les YEUX, les OREILLES, e NEZ 
et 1à GORGE 


- Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 


9 heures a m. à 12.39 heures p.m. 
1.30 heure p.m. à 5 heures p.m. 
Par arrangement seulement. 


Examen de Île vue pour choix de lunettes, 


Dr. A. Sabourin 
Médecin-Chirurgien, 
Téléphone 5431, 911 Kinistino. 


Heures de consultation : 


à. à 10 h. du matin, 
h.à 5h.et 7h. à9 h. du soir. 
C 


. NEWBERRY COBBETT 
632 4ème rue, 
Téléphone: .. .. .. 1785 et 1084. 
Consultations — 9-10 heures a.m. 

” — 1-4 heures p.m 
Ne pratique que la chirurgie. 
Spécialités : maladies de l'abdomen 
et maladies des femmes. 


A. C. de Lotbinière Harwood. 
Dentiste. 


[10 Jasper O, Tél. 6099 
au coin de la Deuxième due 


— On parle français. — 


MADAME MEADOWS 


Specialiste pour la vue 
131 Avenue Jasper Oue 
Chambre 4, 2eetage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs 
di soir de 7 à 9 hrs. 


Same- 


e 


ANDREVW H. ALLAN 
AUDITEUR,COMPTABLE, 
LIQUIDATEUR 
Auditions de livres, mensuelles et 
hebdomadaires. 

Chambre 3 Edifice Gariépy, 
Edmonton, Tél. 4132 


COTE & SMITH 


Arpenteurs de terrains, emplacement de villes, limites à bots 
et mines, Estimations fournies sur le rendement et 
la quafité Cu charbon 
Tiroir 1807 ” Office: Cristal Blk. 
Phones 1560 & 1279 EDMONTON, ALTA 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR :IVIL 


. VICE CONSUL DE BELGIQUE 


-248 Jasper €. Phone 2638 


J. H. SMITH 
Arpenteur des terres d’Alberta 
et du Dominion 
arpentage de subdivision de ville, 
BUREAUX 
140 Avenue Jasper Ouest 
TELEPHONE 165 


Cautley & Carthew 
Arpenteurs pour l'Alberta et les 
terres fédérales. 

Arpentage de villes et de subdivi- 
ci8. Dessins de toutes sortes, 

141 Ave. Jasper ©. 
Téléphone 1778 Edmonton. 


TERRESTRE Er 


J. H. RUDY 
Ingénieur 


Plans devis, estimations et 
consultatons gratuites. 
Chambre 7, Edifice Me- 
Mullen, 645a lère rue. 
Téléphone 4442 
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BARNES & GIBBS 


Architectes licenciés 


R. Percy Barnes, 1 .A.1.C. A.A.A, 
C. Lionel Gibbs, S1.S.A., A.A.A, 


Edifice de la Banque Impériale 
Edmonton 


JAMES HENDERSON 
F.R.I.B.A., A.A.A. 


Architecte. 
Cristal blk., Tél. 4035 


42 Jasper Avenue, 0. 


EDMONTON, ALTA. 


LES CCNTRACTEURS 


Font nos prix pour nos matériaux 
construction : 
äiment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc, 
üorman, Clancey & Grindiey 
Edmonton, 


Calgary, Nelson 


Fermes Propriétés urbaines 
Prêts, Assurances 
The North-West Land & Live 
Stock Co. Ltd. 

Agents d'Immeubles. 
Bureaux à Lamont, Bruederheim 

et Kitscoty. 
557 lére rue, 
Edmonton. 


Tél. 4667 


930,000 acres de terre de ferme | 


choisie, depuis $9.00. Paiements 
comptant ou avec faeil‘té de payer 
soit sur récoltes soit 10 pour cent 
comptant et le reste en 9 mois, 
avec intérêt à G pour cent. 


| e7 : . LU AR | Le Han 
H, Milton M ke 
tre arlin P.& B. GUNN 
Courtier d'immeubles Marchands Généraux. È 


et d'assurance. 
AGENT FINANCIER 
148 RUE RICE. 


Edmonton, Canada 


Telephone 4334 
Boite postale 998 


Larue & Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


acts 


Achat et échange des pro- 
duits de ferme. 


Lac Sie-Anne, Âlta. 
ÉRTR ERA ETES LUS LR PMARA LE LL LIL 


Végreville à St. Paul 
——“@—— 

MM. Sigler et Richardson, pro- 
priétaires de lécurie “Vegreville 
Livery, Feed & Sales” désirent 
annoncer au public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreville 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
S heures du matin, et ar 
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me jour à 6 heures du soir. 


ÉRRA SA IR PAR PARA TATALE PARA RS PATARATA 
City Messenger & Express Co. 
558 Deuxième rue 
Edmonton. 
Téléphone de jour . . . 2544 
Téléphone de nuit . . . 2022 
D. V. Farney. Prop. 


Messagers, livraison de toute 
sorte, affiches et circulaires. 
Si notre service est satisfai- 
sant, dites le à vos amis; si- 
non, dites nous le. 


SESFAEEN EN ENEN ES EPS 


#3 
» 


A ES 
FRRRT TRE TARA TA TA TEN 


Teléphone. 
Office, 1816 
Résidence, 1798 


Téléphone 1528 755 Quatrième rue 


WESTERN CARTAGE CO. Ltd. 


Transport de meubles, pianos, coffres 
forts et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa- 
bles. 

W. A. Léonard 


RSR ESS ENS EEE 


Livraison à domicile de cuha d'ez- 
J. M. Henry 


= DÉRRASERERESEANSENTE 

The Edmonton Sporting Goods Co. | À ë 

he Edmonton Sporting : ._J. BATES Ë 

Simpson & Hunter # Agent d'immeuble et agent & 

Armes, munitions, et articles desport.|# financier.—Terres de ferme # 

Fusils rép Les commandes ven- ë et à fruits. oo 2 4: & 

LOU Spa PER À Tel. 4955 152 rue Rice. À 

283 ave. Jas est : : :° Edmonton à EDMONTON. È 

A l Ë A vendre, maison moderne, Ë 

ences imperialesi* à 9 chambres, 16ème rue— * 

É P & Prix 85,200, moitié comp 

# tant, le surplus à termes fa- # 

-|Hon. P. Lessard Leo. Savard à ciles. Cette maison se trouve È 

A. Boil 2 entre les avenues Jasper et 

 Botleau ë Victoria et est charmante. È 

Edifice de la Banque Impériale & Double coin, bloc 56, à In. à 

PHONE 4322 Prêts d'argent >» glewood pour $1,600.—Con- es 

>, ditions habituelles. É 

Assurances.—Immeubles à É 

UNE FEMME pouvant faire mé- 

nage et lavage dans maison pri-| CONPAGNIE GENERALE 

vée serait employée 6 jours par TRANSATLANTIQUE 


semaine pendant toute l’année. 
S'adresser aux bureaux du 
Courrier de l'Ouest. 


Service Postä* Français à 
Grande Vitesse 
NEW-YORK, HAVRE, PARIS. 
Par les Paquebots-Poste porteurt 


Papiers Peints 
GRAND CHOIX D'IMAGES 


rive à St. Paul des Métis le mëè|# 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


JR. VINCENT 


PHARMACIEN 


7 


LH US UT LIEN EN LS ES) EYES CN EDEN ED DEN BEST 
ë Drogues | Livres 
à Namayo Medical Hall 


> 505 Namayo 


ë Téléphone 2188 


Lo Edmonton, 


A 


Alta. 
EEE DEL EDR ETAT ETES LES STE) 


es) ÉORELÉTETELEREEEREREE 
eAPETOOCDer ESS TAOAUGETEUORTSETEEZCS 


Deuxième rue. 
| Edmonton, : : : : : : Alta. | 
! ——$1.00 et $1.50 par jour.— 


| Vins, liqueurs et cigares de 
première qualité. 


Tél. 1521. E. Bourassa, prop. 


il 
(l 


Richelieu Hotel 


J, N, Pomerleau, Prop 
& #4 
Pension : 91.50 et 82.00 
Pension à la semains : 87.00 
& & à 
PRIX MODERES. 


oo me 


QUEEN’S HOTEL 


Ave. Jasper est 


L'hotel le plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 


Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


B. HETU, propriétaire 


Tel. 1616 


THE YALE HOTEL) 


EDMONTON 
Rob. McDonald prop. - 


Taux: $2.00 par jour 
Chambre avèc Bain, 92.50 
Carte de Repas 58.00 


Pension Mensuelle (table seulement) 
$30.00 


PIEUSES. des Malles de France et das 
16 pouces sur 20: avec cadres | Etats-Unis. | 
Depuis $1.25. Départs réguliers le jeudi à I GG RER ATERRENUnTAET 
BAILEY SUPPLY HOUSE. |leures. a.m. ë « 1 À 
717 Ave, Namayo, Lee see. l& Doulangerie “Capital” À 
Edmonton,  ----. Alberta. La Lorraine ............,,.... 12 oct. ë = = Ë 
” La Touraine ..........,....., 19 oct. A se +217? 
La Provence ............,..... 26 net. ë Le pain à la creme Capital É 
HOTEL ASTORIA Le Savoie dncoereeusesso cesse 2 nov |# N pe ma er LÉ 
La Lorraine ......,.........,, 9 nov.|# 1s0 es gâteaux, # 
St-Albert, : tt 1 : Aa. |La Touraine ................. 16 nov. ë tartes, petits Pains, ete. ’ ë 
E. Létourneau, A. Harnois, [1 FTOVENG ce. #3 nov. . Frais chaque jour.  # 
Propriétaires. : S’adresser pour tous renseigne- 2 Glaces et breuvages frais. ë 
|__TauxSl. 31.50 ur, ments à M. René Lemarchand, a- |; d. A. PETCH, Prop. 
Taux#1.00 et 81.50 par jour gent qux bureaux de M. H. Mi |à Ta. 2711 2161 Jasper O. à 
Qn donne une attention spéciale|ton Martin, 148 Rice Street, (an-|# HE: 
aux voyageurs. cien bureau de Poste.) PARA PAS DL Er ES 


i SA RCaTESSEC ONE SESSESSARSEISELSS COICLOTSOPLOODCOU TELLE PEEBLSEOOLESSCCLOCESECS 


LHTYT 


CAMPBELL et OTTEWELL 


MINOTTERS et MANUFACTURIERS des 
PFARINES DE BLE DUR DES MARQUES 
SUIVANTES : 

White Rose (Fancy Patent) Peacemalker (Fancy Patent) 
Strong Bahers et Golden Harvest 
Crôme de blé et farine de blé entier 
En vente chez tous les épiciero et marchands de farines 


& Minoteries a Edmonton, Alta. Telephone 1542 x 
Le où da 6 a ra a du nn 6 he na a ei PA RO A PARA AD PAR AT ATG EEE 


PÉTER EEE ETES KES 
RSI ENSESRANÉSÉNEENENENAREIE À 


2525662350 5:51565015475€ 


MOTHER’S BREAD. 


Chaque tranche de ce pain est croustillante et délicieuse, 

Chaque pain est confectionné avec toutes les ressources de l'art. 
Aucune indigestion n’est à craindre en faisant usage du Mother’s Bread 
Ecrivez ou téléphonez et nous vous enverrons notre livreur, 


Halilier & Aidridge 


Téléphone 1327 223 avenue Jasper 


IMPERIAL BANK OF CANADA 


Capital autorisé, S10,000,000.00 Capital souscrit, $6,000,000.00 Capital payé, SE,044,278.00 
Fonds de Réserve, 56,044,278.00 


Bureau principal, TORONTO, Ont,  D.R.WILKIE, Président, 


PP 

France: Crédit Lyonnais; Angleterre: Lloyds’ Bank, Bureau, rue Lombard 
res NOW fork: Manhattan Bank; Minneapolis: Eirst National Bank; St. Paul: 
Second National Bank; Chicago: First National Bank. Succursales à Manitoba, Alber 
ta, Saskatchewan, Colombie Anglaise, Québec et Ontario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays 
‘Bank Money Orders,”” aux prix suivants: 
85,00 et moins ee 3cte. 
Audessus de 5.00 et ne dépassant pas 910 . 15 gts. 
"200 à " 30 - 150t8. 


Ces maudate sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 
porée du Canada 
DEPARTEMENT D'EPARGNES, Intérêt alloué sur les dépots, aux taux courants, et à partir de la date d 


Hon, R, JAFFRAY, Vice-Président 


G. R. F. KIRKPATRICK, Gérant = = = = +  Succursale d'Edmonton 


Alberta Marble, Granite & Stone 
Company. 
Manufacture de monuments en 
granit, marbre et pierre.— Che- 
piteaux, tables, pierres funéraires, 

monuments, etc. 
EDMONTON. 


coin lère et Clara 


Végreville Crown 


Liquor Store 


VEGREVILLE 


RUE PRINCIPALE SUD À 
Tél. 4058. 


Vins, Lique rs,Ci garcs, À 
Bière et “Porter” : 
“Cass’s Ale”et “Guiness’s à 
Stout” 


À Bière “Lager” en petits À 


: a è et grands barils 
INSTITUTEUR, possédant per-|# +: , & 
m}s pour enseigner dans | Liqueurs douces detoutes k 


la pro- |f# . 
vince, très qualifié et avec expé-|Ë sortes à bas prix É 
rience de l’enseignement (âgé delË Livraison des marchan- Ë 
30 ans) demande emploi immédiat. À dises dans toutes les 
S'adresser à M. Daniel Legault, | arties de la ville 
Pirvin P.O., Sask. 1 _P 


A VENDRE à de bonnes condi- 
tions, une terre de 160 acres, 
sur la section 18, Tp. 52, Reg. 
26, à trois milles au sud de 
Spruce Grove Center. S’adres- 
ser au Courrier de l’Ouest. 


THE 
. CONNELLY-MoKINLEY 
COMPANY LIMITED 
Embaumeurs et Entrepre- 
neurs de Pompes Funèbres. 


ExcapreuR ET BOURREUR 
617, deuxième rue—voisin du patinoir 
EDMONTON 


ADAMS EXPRESS & CARTAGE CO. 
_Successeur de la Cie 
Wismer Express & Transfer 
Ordres promptement exécutés. 
Spécialité: Transport de pianos. 
Téléphone 1346 652 Première rue. 
EDMONTON. 


Chapelle privée et ambulance 


136 rue Rice. <> Tél 1525 
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passée dans son annulaire gauche 
et la tendit à la bonne femme. 

—Tenez. 

Mme Daillot lut tout haut les 
nom£ gravés à l’intérieur du cer- 
cle. 

.—Armand Henneguy de Bau- 
dréihaye—Gillette Ruiz—1l dc 
tobre, 1897. 

La jeune femme hocha la té- 


—Oui, voici deux ans... un 
peu plus de deux ans que nous a- 
vons été mariés, Armand et moi, 
devant le consul de France à 
Trieste, où nous nous trouvions 
à cette époque. 

La commerçante rendit l’an- 
neau d’un geste: respectueux. 

_ —Alors, comme cela, vous êtes 
comtesse ?... | | 

—J'ai droit au titre de mon 
mari, mais dans notre situation !.. 

—Et l’oncle?... le vieux com- 
-te, eait-il que vous êtes inariés ? 

Gillette fit un geste de déné- 

‘ gation un peu craintif. 

. —Hélas! non! Ni lui ni per- 
sonne de son entourage... De 
‘peur de s’aliéner tout à fait son 
“parent, Armand n’a pas osé lui a- 
‘vouer que c'était chose accomplie. 
I1 l’entretient dans l’idée qu’il 
veut m’épouser et que rien ne le 
détournera de ce dessein. 

—Et?... 


—Eh bien, jusqu'à présent, 


Gillette enleva la bague d’or 


LES DEUX EPOUSES 


rien n’annonce que la colère de M. 
de Beaudrihaye diminue... Après 
une explication orageuse, il a fer- 
né la porte à son neveu, lui a sup- 
primé la peugsion qu’il lui faisait 
et lui a déclaré qu’il ne le rever- 
rait de sa vie et devrait le rayer 
de son testament s'il persistait 
dans un acte que ses préjugés lui 
font considérer comme déraison- 
nable, blämable et même honteux. 

Madame Daillot songeait. 

—Vous m'avez bien dit que 
l’onele de votre mari était riche? 

—Emportant propriétaire fon- 
cier dans l'Ouest, également pro- 
priétaire de maisons de rapports 
à Paris... Il habite un luxueux 
hôtel rue Pergolèse et mène 
grand train. 

—Aors, puisque M, Armand est 
orphelin, ainsi que vous me l’avez 
dit, commen se ferait-il qu’il ne 
soit pas en jouissance d’une fortu- 
ne égale à celle de son oncle. C'est 
tout du bien d'’héritage dans ces 
familles de nobles. 

Gillette secoua la tête. 

—Armand ne possède. absolu- 
men rien, parce qué son père et 
son oncle n'étaient pas enfants 
de la même mère et que toute la 
fortune de la famille est venue de 
la seconde femme de feu M. le 
comte de Beaudrihaye, le grand’- 
père d’Armand. | 

—Vous m'en direz tant!... A- 
lors, ce grand’père ? 


D limment sous le rapport de la for- 


—Ne possède qu’une infime 
lgentilhommière en Vendée et ne 
s'était pas beaucoup plus enrichi 
en épousaut une demoiselle pauvre 
et noble comme lui, dont il eut 
Armand. Sa femme, morte, il se 
remaria, et cette fois, plus bril- 


de que votre amoureux ? 
—C'est exact, en effet. 
Madame Daillot frappa 
ses mains, triomphaute 
—C'est bien ça! Avec vous, je 
me sens à mon aise, je vous cause 
tout gentiment... tandis que je 
me trouve toute chose auprès de 


dans 


tune. M. Armand. 

—Mais pas de la  naïissance,| —Ahî c'est qu’on le voit en tout 
peut-être? interromipit madame |si différent de nous autres!... mê- 
Daillot. me en bottines éculées et en vê- 


tements râpés.., 

Gillette rêvait, les yeux fixés 
dans le vide, revoyant le passé. 

Cela lui paraissaït déjà si loin- 
tain, si effacé ! 

-—Quand il m'est apparu pour 
la première fois, il était resplen- 
dissant!... Beauté, jeunesse, élé- 
gance, il avait tout! Ah! c’est a- 
lors madame Daillot que vous vous 
fussiez sentie intimidée devant 
lui ! 

—Pour sûr, alors!..., Vous é- 
tiez à Paris? . 

—Non, c'était à Nice, où il pas- 
sait la saison ct fréquentait natu- 
rellement le plus grand monde. 

—Et vous?... 

—Moi, je faisais partie, avec 
mes deux soeurs, d’un orchestre 
tzigane dont notre père était le 
chef. 

Madame Daillot s’exclama. 

—C'est donc cela que vous ra- 
clez votre violon du matin au soir! 
et cela si joliment que les pas- 
sants s'arrêtent dans la rue! 

Gillette continuait: 

—Nous jouions tous les soirs 
dans un grand restaurant où tou- 
te la colonie étrangère et la jeu- 
uesse élégante se rendaient pour 
dîner et pour souper. 

L'épicière eligna de l'oeil. 

—Dites done, ce que l’on devait 
vous regarder!... Jolie. comme 


—''est vrai. La seconde femme 
«lu vieux comte était fille d’un en- 
#repreneur de travaux publics qui 
lui donnait en dot plusieurs mil- 
lions. 

—Rien que cela?.. 

—Flle eut un fils, l'oncle d’Ar- 
mand et une fille, auxquels toute 
sa fortune passa. 

—Alors, votre beau-père ? 

—T1 ne put rien laisser à Ar- 
mañd qui se eroyaitcertainde cette 
affection, comptant sur cet héri- 
tage pour l'avenir, ne  chercha 
point à s'assurer un moyen d'exis- 
tence par lui-même. 

—{’eût été prudent. Sans quoi, 
il était dans la main de son pa- 
rent. 

—C’est ce dont il s’aperçut et £e 
repentit trop tard, alors que rien 
n'y pouvait plus remédier. 

Madame Daillot sourit malicieu- 
sement. . 

—Ï]l y a songé et s’est mordu les 
ongles, quand il vous a aimée, je 
parie?... 

—Oui. 

—Comment avez-vous donc fait 
connaissance ? Car— excusez-moi, 
si je vous dis franchement ma pen- 
sée, c’est) parce que je n’y vois pas 
d’outrage et que je vous aime bien 
—il me semble que vous ne deviez 
pas être tout à fait du même mon- 


ve 


vous êtes, vous avez dû en rece- 
voir des propositions !... 

La jeune femme secoua la tête, 
sérieuse. 

—Non, madame, ear.mon père 
faisait bonne garde autour de 
nous, ainsi que mes beaux-frères, 
car mes deux soeurs étaient ma- 
rides à des musiciens comme nos. 

—Combien done que vous # 
tiez ? 

—Onze en tout.—Deux étaient 
des cousins, et le reste des compa- 
triotes. 

—Et votre père était si sévère 
que cela ? 

—Cestes! —Quiconque voit de 
pauvres hères comme nous pen 
sera aisément le mal... et du res- 
te, je ne prétends pag que ioutes 
les troupes se comportent  com- 
me la nôtre... Mais chez nous, 
on était honnête... On faisait son 
métier avec bonheur et orgueil, 
on travaillait dur, et l’on était 
heureux de quelques pièces d’or 
que l’on rapportait le soir, dans 
le logis où l’on vivait en famille. 

—ÆEnfin, fit madame Daillot im- 
patiente d’arriver aux faits. Vous 
vous êtes tout de même liée avec 
M. Armand?... 

—Ï] m'avait remarquée, ainsi 
que bien d’autres jeunes gens a- 
vant lui. Je lui avais plu, et tout 
de suite—il me l’a dit depuis— il 
a senti qu'il s’attacherait à moi 
pour toute la vie... Jamais il n’a- 
vait aimé comme cela, et au res- 
te, il n’avait que vingt-trois ans.— 
Du reste, mon père n'eut point à 
repousser ses avances, car il n’en 
faisait pas... Trus les soirs, il 
s’installait à une table, la plus 


près possible de l’endroit où je mel fuir... je me trouvai entourée 
tenais, et jusqu’à l'heure où l’éta-| d'un groupe de jeunes gons qui 
blissement fermait et où nous nous|sortaient du café que nous ventans 
retirions, il se contentait de me|de quitter... 


contempler, détournant  discrète- RARE 
ment les yeux lorsqu’à mon tr: 0 thern Ë 
je le regardais. Ë 

—Cela devait vous arriver sou- 
vent, hein, ma petite? 

Gillette rougit. L 

—C'est vrai, avoua-t-elle. Ar- 
mand me plaisait. Je le trouws là 
charmant, j'étais touchée de son | 
attention soutenue, et pour la pre- 
mière fois de ma vie, j’eusse sou 
haité entendre cet inconnu me par- 
ler, me dire l’impression que je 
lui faisais et que je devinais.— 
Mais il ne songeait même pas à 
m'’aborder. 

—Pourtant, il s’y est décidé ? 

—Dans des circonstances parti- 
culières, qui me donnèrent à lui 
pour toujours. 

—Oh! dites vite! supplia mada- 
me Daillot toute émoustillée par 
cette histoire d'amour. C’est un 
vrai feuilleton que vous me con- 
tez-là, ma petite!... 

—ÆEh bien, un soir, mon père 
souffrant n'avait pu nous accom- 
pagner... Notre séance terminée, 
nous revinmes à la maison en flà- 
nant, car la nuit était belle... Mes 
soeurs s’appuyaient au bras de 
leurs maris, nos autres camarades 
nous avaient quittés et les deux 
ménages ne s’occupaient point de 
moi... Il arriva que, sans y pen- 
ser, je me laisser distancer... Je 
me trouvais aû bord de ia mer, 
qu'éclairait la lune, et j'étais si 
absorbée par ce magnifique specta- 
cle que je ne m’aperçus point de ce 
que je restais seule.., Deux ou 
trois voix d’homme m'’interpel- 
lant, des rires, des plaisanterie: 
me le rwppelèrent... Je voulais 


Winnipeg, Portage la Prairie, h 
Saskatoon, Prince Albert, | 
Edmonton 


“The Capital Cities Express” 
— via — 
Brandon et Régina 
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7 H 
-—Un peu allumés, cela va ft 
dire, interrompit l’épicière. 


(A suivre). 


homme de laboratoire doublait 


l 


donc plus sa raison? Pour Ja pre 
mière fois peut-être il perçut |: 


meurtrière dont il se 


l’inanité 


re ‘ 


NOUVELLE INEDITE. 


Le chemin de retour. 


dain par sa douleur, hanté par le| lassitude de vivre... 
désir de passer quand même, d’en 
finir vite... semaines avait entraîné l'essor ex- 
tatique de ses désirs et de son ima- 
gination il ne la remonterait ja- 
mais, il sentit qu’il ne le pourrait 
plus. 

Un oiseau de nuit soudain ri- 
Cana, qui l’arracha un instant à sa 
hantise, À ses pieds le lac aux 
bords incertains s’insinuait comme 
un piège parmi les jones et les ro- 
seaux. Ses eaux profondes somno- 
lient du sommeil lourd des laves, 
quand elles immobilisent au creux 
d’un vallon leur flot traînant de 
métal fondu. Et derrière les hau- 
tes herties la lune, levée à peine, 
rouge encore d’avoir trop dormi, 
semblait assise à l’autre bord du 
lac pour regarder à fleur d’eau, 
l’imperceptible balancement des 
vases... Il revit le vieux bachot 
au corps lépreux, avec son air de 
poisson mort, son inertie de cada- 
vre, englué, ventre en l’air, dans 
un marécage... Îl pensa qu’il 


k Maintenant, il étouffait dans 
l'allée hermétique où nulle étoile 
ne versait la caresse d’or d’un re- 
gard ami. Les fûts élancés des 
houleaux et des trembles se rejoi- 
gnaient au-dessus de lui, et cette 
voûte impénétrable lui parut mu- 
rer son cachot... et ces murs é- 
troits à l’alignement implacable, 
ils suaient l’angoisse, ils suintaient 
de froid glacial et d'épouvante… 
Alors, Jacques se hâta encore. Au 
bout du pare hostile qu’un silence 
troublant peuplait de silhouettes 
et de fantômes, n’allait-il pas arri- 
ver enfin au lac, ce lac profond et 
mystérieux où des journées entiè- 
res il avait balancé sur la mobilité 
rieuse des flots, l’essaim têtu de 
ses rêves? Le parc était donc. bien 
grand? Il ne s'était jamais aper- 
çu que cette allée fut si intermina- 
ble. Et soudain, il ne se sentit plus 
condoyé par les branches, le bois! flotterait ainsi, quand l’âme cris- 
lâcha prise, l’étau se desserra PEU |talline des ondes le bercerait pour 
-[son dernier sommeil... et elle, 
elle apprendrait cela sans chagrin. 
Elle aurait peut-être une larme 
plutôt par surprise et révolte con- 
tre la brutalité de l'incident que 
par affection véritable... Et l’ou- 
bli se ferait tôt autour de cette 
histoire importune. Qu'il disparût 
... cela valait mieux... il le fal. 
lait, décidément. 
. Vers l'ombre qui l’attirait et 
l’enveloppait de ses bras de sirène 
il marcha fermement, sans qu’hé- 
sitât aux trous d’eau son pas réso- 
lu. Déjà, le bain froid du lac cou- 
rait sur ses chevilles avec un clapo- 
ts léger qui aïlumait mille bulles 
aux bords des mousses. 

Et comme il étendant les bras 
vers l’eau montante, un grand cri 
déchira l'air derrière lui. 

Brusquement il se retourna : c’é- 
tait Elle!... | 

I s’arracha d’un bond à l’em- 
prise gluante des vases molles, et 
comme il arrivait vers elle, elle 
tomba dans ses bras en murmu- 
rant: “Oh! Jacques qu'alliez-vous 
faire?... Pourquoi cette folie ?.. 
Je vous aime!...” 

A loin l’écho vibrait des der- 
pie . »cords d’une valse et le cal- 
me pacificateur des nuits cana- 
‘[diennes s'était étendu sur leur a- 
mour, sinus les cieux indulgents 
pre‘ ctours du Bonbeur, de la 
Vie. 


Jacques Belleuze, le sang aux 
joues, quitta le salon où, sous les 
torchères flambantes, les couples 
tournoyaient parmi la cadence fié- 
vreuse des valses. Le souffle frois 
de la nuit canadienne le baisa au 
front avec la douceur de chères 
levres, et pour échapper à l’abo- 
minable torture qui tenaillait son 
cerveau, il s’enfuit vers l’allée 80- 
litaire, profonde et calme comme 
un tombeau. 

Il allait, les yeux mi-clos, dans 
l'obscurité lourde qui ouatait 6es 
pas, et le désespoir morne où nau- 
frageait son esprit le faisait tré- 
bucher à chaque instant, plus que 
les sauvageons menaçants ou les 
souches insoupçonnées. Ainsi c’é- 
tait bien vrai, cette petite Huber- 
te Lenclos qu’il aimait d’une fa- 
çon fougeuse et insensée, qu’il ai- 
mait comme on respire, comme on 
vit, comme en meurt, cette petite 
amie dont le passé coulait dans son 


LE DESTIN 


Il est là qui se cache... Il vient 
Sur moi tout barbouillé de suie!... 
Sa face hirsute qu’il essuie 

-Du revers brutal de sa main 


Lui mange la figure, et semble 
Embroussailler de cruauté 

Son visage et son âme ensemble... 
Il a, d’un geste brusque, oté 


De sa poche un large couteau... 
Je remue et respire à peine... 
Je le vois!... Il sera bientôt 

Sur moi... J'entends son haleine 


Qui souffle d’horrible colère, 

Et mes yeux se voilent d’effroil... 

Le voici 0 s’avance... Un froid 
” Mortel me eloue à ce calvaire... 


Le voici, proche!... {1 m’a rejoint 
Surgissant comme d’une trappe : 

De l’ombre ennemie... et son poing . 
S’est levé... Oh maman! Il frappe! 


“ .… … .….. .. …. vs 


Frère, frappe encore... Voici 
Ma poitrine où sé désordonne 
Un coeur sanglant! 
| Dieu te pardonne! 
Je t’attendais, 
| Frère, merei! 


GEORGES RYVAL. 


NOCTURNE. 


à peu, et au bord de l’horizon pro 
che enfin, libéré, il respira, 
Courte trève, car à Elle il son-- 
geait sans répit, rivé à sa pensée 
comme à un douloureux mirage. 
Ales, elle ne l’aimait plus, elle ue 
l'avait jamais aimé? Œsclave de 
préjugés sociaux dont une éduca- 
tion étriquée avait encore exagé- 
ré l’étroitesse, elle n'avait pas eu 
un regard vraiment perméable et 
compréhensif pour son affection 
tatale, définitive d’homme déjà 
mûr que l’âpre vie avait prématu- 
rément vieilli? Ah! misère! et 
qu’elle avait done raison, au fond! 
Fallait-il qu’il s’illusionnât si naï- 
vement sur elle, et sur lui! Ce flirt 
dont il mourait dans son impuis- 
sance -à mentir n'’étaitce pas le 
passe-temps innocent d’une jeune 
coquetterie qui s’essaie, parmi l’é- 
cheveau monotone d'une villégia- 


Il traine dass l’eau noire 
Tr noire 
Où se lame du vif-argent. 
C'esc la lune qui va, neigeant 
Ambre jaune et blanches ivoires 
C’est la lune qui descend boire 
Au lac, plongeant 
Un regard d'argent 
Dans l’eau noire. 


* *# 
Li 


Noir et blanc 

Le soir lent 
Etouffe l’arpège des harpes ; 

Noir et or 

La nuit dort 
Sous le dôme étincelant 
De lumineuses écharpes 

Gris et noir 

… Le manoir 

—Murs gris alanguis dans l'ombre 
N'est plus qu’un souvenir géant 
Perdu dans un morne océan 


sang et faisait bondir ses veines, 
elle était perdue pour lui; il avait 
suffi qu’elle en vit un autre, dont 
la jeunesse enthousiaste et l'esprit 
brillant avaient, parbleu! le ra- 
Yonnement de la beauté du diable, 
pour qu'elle oubliât dans la sé- 
duction d’aujourd’hui, le grave et| 
tendre ami d'autrefois... Demain, 
peut-être, elle prendrait le bras 
de l’autre et dans la nef emplie de 
l'hymne triomphant des orgues, 
un prêtre bénirait leur union !.. 
Devant ce cauchemar brusquement 
surgi, il se sentit défaillir et s’ar- 
ta, , :2:", à demi-fou. Une indi- 
cibie inélancolie tombait des cieux 
aveugles ; le ronflement des phalè- 
nes s’alourdissait d’un rythme nos- 
talgique et la peur des nuits sans 
lune frissonnait dans leur vol titu- 
bant... Une ombre sèche le frôla, 
dont il frémit,.. Une chauve-sou- 


À ê Ce n'étais ture d'été? Et lui - h , . , . : Fr ” 
ris, peutêtre? Ce n’était que lélture d'été? Et lui, Jacques Bel D'oublis sans nombre nées, certains eultivateurs obtien- E) È 
doigt levé d’une branche morte, |leuze, lui, le téchnicien érudit, £ des récoltes de 4,000 à 5,000 à <Ÿ 
doi rte, | Le , érimenté des l'inuit nent des récoltes de 4,000 à 5, & 
[ L aT d ? CE . . ra E 
br. < PE de squelette au bout d’un l'observateur nn = Vu : Mere Tout sombre minots. La céréale la plus commu- Tr + 
ras décharné,.. It il cassa ner-|sciences naturelles, lui F'univers ‘ nément cultivée est l’avoine: le “TOUJOURS SÂTISFAI. 


veusement la branche, repris sou-|taire ardent à convaincre, et que 


GEORGES RY VAL. 


Nouvelles régionales 
_CROOKED RIVER, Sask. 


H| Il n’a encore jamais été ques- 
Mition de Crooked River dans la 
2 chronique régionale du ‘Courrier 
Hide l'Ouest”', c’est pourquoi je 
SIcrois intéressant de venir vous en 
didire quelques mots aujourd’hui. 

[| Au sud de la gare de Crooked 
River, sur le chemin de fer Ca- 
fInadian Northern, se trouve une 


Notre assortiment de fourrures est dès à présent au complet; ne : . 

me de Le | vaste plain venant admira- 
Manquez pus d’en venir faire l'examen avant de vous décider à ache. k bles " ane “n el bur à Dé pt 
ter ailleurs. En venant dès à présent vous vous assurez le premier |Dlement pour la culture, ea 


plus de vingt-cinq familles de lan- 
gue française se sont établies dans 
cet endroit et nous avons un 
A'prêtre qui vient célébrer la messe 
deux fois par mois parmi nous. 
Nous avons encore des terres 
libres et nous engageons vivement 
ceux de nos compatriotes qui dé- 


choix, | . 
” Beaucoup de vêtements de fourrures mis en vente ont été confec- 
tionnés dans notre magasin: cela nous permet de vous donner, pour 
le même prix, des articles meilleurs que ceux importés. 


Changements et réparations. 


The 


pert Fu 
Lio. 


La plus grande maison de fourrures d’Alberta. 


4 


Si vous avez des jeunes enfants 
vous avez sans doute remarqué qu'ils 
scuffrent presque constamment de dé- 
rangements d’estomac. Pour la cure 
de cela vous trouverez excellent l'u- 
M sage des Tablettes Chamberlain, pour 
| l'estomac et le foie, Elles sont faciles 
| et agréables à prendre, et léur eîfet 
est très doux. En vente chez tous les 
dréguistes. 


Alexander 


609 Jasper Ouest 


r Co. 


- Edifice McLean. 


LE COURRIER DE L'OURS!', 
il ne savait done voir, il n'avait pas manquer de venir visiter notre 


cruelle rigueur de ces lois naturel- 
les qu’il avait étudiées. Et l'erreur | comporte de nombreux avantages. 
e rendait comp- 
te, cette chimère décevante dontlavons une scierie, fonctionnant 
manité à présent l’aveuglait, le| toute 1 
laissaient à jamais brisé, désarmé, 
vaincu dans le renoncement et la 


La pente|travail pourront 8'y employer car 
fleurie d'illusions qui pendant des mais de main, 


sur les terrains élevés. 


ans. 


et plus anciens de quelques an- 


‘quelques jours nous connuîtrons 


TIRUDI, 19 OCTOBRE, 1911. 


était à St-Paul dimanche dernier, 
ainsi que M. Nap. Pomerleau. M. 
B.. Racicot est parti pour Edmon- 
ton la semaine dernière. 


-Isirent s'établir dans l'Ouest à ne 


-[colonie avant de faire choix de 
1] terrains ailleurs, 

x , 
Crooked River est un centre qui 


en amet es 


COMMUNIQUE. 


Le gérant du Consulat Général |£ 
de France, à Montréal, rappelle|h 
aux jeunes Français nés en 1891, 
et à ceux qui, nés les années pré-|} 
cédentes, auraient été omis, qu'ils {8 
doivent, conformément à la loi mi-|[Ë 
litaire, réclamer leur inseription 
sur los tableaux de recrutement, |Ë 
établis en chancellerie, qui seront |£ 
arrêtés le 15 novembre 1911. ë 
Il engage fortement, dans leur|£ 
LE À RED DEER. intérêt, ceux qui ne l'ont déjà fait, |Ë 
—_—_— à se mettre, au plus tôt, en rap-|à 

RED DEER, 16.--M. Brown, | port avec le Consulat Général, 711 
géologue des Etats-Unis, faisait] Avenue Viger, où tous les rensei- 
faire des fouilles sur le bord de la| gnements relatifs à leur inscrip-|Ë 
rivière Red Deer, lorsqu'il mit à|tion leur seront donnés. \ | 
jour le squelette parfaitement con-| Les personnes dont les noms sui-|} 
servé d’un lézard géant. Ce sque-| vent sont priées de faire connaître |E 
lette mesure 85 pieds de long, y|leur adressé au Consulat Général|h 
compris les vertèbres de la queue;|de France, à Montréal, 71 Avenue |# 
les différentes pièces ont été soi-| Viger: ; 


En outre du chemin de fer nous 


ute l’année avec un personnel 
minimum de 100 hommes. Tous 
les colons désireux de trouver du 


la . ne refuse jamais de main- 
d'oeuvre. Ce fait est d’un grand 
avantage pour les colons ne dispo- 
sant que de faibles ressources. 


UNE CURIEUSE TROUVAIL- 


gneusement embol'ées dans dul MM. Allanic, Mathurin, Marie: |} 
plâtre et expéd;" au Muséum| Ambroise, Félicien, Maurice; An- 


d'histoire naturell> de New York.|dré, Jules; Avesque, J oseph, Ma- 
, , + tt cl . 
M. Brown est enthousiasmé de sa | rie, Etienne; Bailly, Louis M.; 
trouvaille dont il.,1xe sans sour- Benic, Pierre; Bertho, Patern, 
ciller la valeur minimum à 850,-| Marie; Bidan, Louis Marie; Bou-|à 
000. chot, Adolphe François Joseph; h. 
—— Bouffard, Adolphe Emile; Bra-|h 
VILLENEUVE, Aita, chat, Joseph Arsène ; Burnouf, Jo-|} 
Le 26 octo : , seph Œugène; Chamayon, Emile:!8 
ji 4e SÈ Pr re prochain aura |Cathelain, Fidèle: Clastres, Pier- 
ieu, à St-Pierre de Villeneuve, |re: (ler | . C 
la bénédiction de ! re re; Clere, Gaston Jules; Comte, 
FE V0; a nouvelle €! Roland Prospère François ; Cuille- 
glise paroissiale actuellement en|ron de Tacour, Jules Marie; Du 
. , A k ; "I 
const bn sera présidé bois, Alphonse Henri ; Duclos, Eu-|à 
* 1 ra présidée par | à 2 5 ia” É 
Sa Grandeur Mer Lenl qu FA gène Marie François ; Dumas, 
ao 8T Uéga, Qui ad-!Tenri Louis; Durand, Henri Ma- 
creme ru le er Jp Je Sa” |rins; Etcheparre, Pierre: Fourca-|# 
nt de confirmation à une|4e- i £. farie|Ë 
quinzaine d'enfants ‘ de Moulias, . André ; F loux, Marie|f 
N . ° dial - Wilfrid René; Garnier, Jules Ay- 
ous  Convions cordialement] prien; Gombre, Auguste Alexan- 
tous nos amis des environs à venir |re ; Geoffroy, Jeat Louis Augus- 
assister à cette fête et leur pré-|te; Gravelle, Paul ; Gruyelle, Hen- 
Dons on pour nous un grand|ri Jouis: Le Hegarat, Charles ; 
1onneur ré _ encoura- 
pement, et un précieux encoura Termabon, Joseph; Joubeau, Eu- 
Les & d , gène Charles Auguste; Jugand, 
468 ravaux de construction à-| Maurice Séraphin ; Lavarenne, Al- : 
vincent rapidement et si notre é-|hert; Le Bouleh, Joseph Marie ;|À 
oœ ê pe È 
pie n est pu cor piètement ter-| Le Coq, Auguste; Le Dalle, Jean ;|| 
ce Ps a ceremonte, elle 8C-|Tefort, Pierre; L:Louceq, Emile, |# 
ra cependant assez avance POUT|Tlenri; Lemoine, François Céles-|E 
abriter une nombreuse assistan-|};, Marie; Le Pichon, Vincent|| 
$ 
ne ès la cérémonie relioi Ambroïse Marie; Maille, Jules; 
pres la in grand EN igleuse, | Marsouin, Louis Marie François: 
nous aurons e gran ue PI" | Martin, Marins; Michel, Henri; 
père par 165 cames de là ParOIS-|Monvoisin, Alexandre; Nicolas, 
e, et auquel pourront prendre |T,uis Marie; Nongue, Lion: Pa- 
Part fous ee de pa issireront. quelin, Eugène Irénée; Payen, 
Votre église "za belle et vaste, Christophe; Paysan, Jean Barthé- 
mais les frais de construction sont lémy ; Perrier, Théophile Albert : 
» “lo = ov : ; 
trop éles, ; pour l’excellente etpeu|Ralle, Charles: Riccaz, Joseph 
nombreuse population catholique Marie: Roaldes, Guillaume Marie | 
de St-Pierre, aussi comptons-nous|(-6rves : Robert Louis Joseph Al-|E 
ta a 212 D-"3 3 
beaucoup sur la géné" ité de nos) Lert; Roche, Jean Alfred : Roche, 
amis du dehors qui ne se refu-| Pau] Jean; Roth, Auguste: Ser- 
sent pas de nous venir en aide en vetre, lrnest Auguste: Servetre, 
cette circonstance ; nous les assu- Eugène; Siohan, François: Tari-|| 
; Ç 
rons d'avance de notre vive re-| dec, Auguste; Tetu, Maurice Eus-|E 
, : . È 
connaissance. tache Prnest; Toussaint, Joseph!|£ 
Arthur Jean; Vautrelle, Louis E-|É 
douard; Veillard, Eugène Camil-|È 


_ , le; Vasseur, Nestor Sally; Vin- 
Le Juge Noël a passé quelques cent, Charles Edouard; Warnet, 


jours ici pour entendre .plusieurs : « 
Joul 1 1 P Raoul H. ; du Bec Crespin de Tri- 
petites causes. . 

ogat; Mommaerts, Françis; Le- 

0 . + L c 1 set 
Dimanche prochain, 22 octobre, |euyer, Marie Baptiste Gustave. 

commence une grande retraite pa- 
roissiale qui sera prêchée par deux 
distingués prédicateurs, 


ST. PAUL DES METIS, Alta. 


Magasin de modes 


BON TON 


Propriétaire: Melle Marie Morin. 
509 Edifice Schattner 
EDMONTON 


Les rapports sur la récolte que 
je puis me procurer des propriétai- 
res de machines à battre sont des 
plus satisfaisants; les résultats 
sont même supérieurs à ceux que | Avenue Namayo 
lon attendait particulièrement 


Modes les plus élégantes de la ville. 
Prix très modérés. 


KENDAL 


Plusieurs de nos. cultivateurs 
ont fait battre des récoltes va- 
riant de 1,000 à 3,000 minots et 
cela sur la réserve de St-Paul qui 
n’est en culture que depuis deux 


Dans les centres environnants 


blé et l'orge ont quelque peu souf-|Ë 
fert de la gelée cette année. Dans!|£ 


SANT ET SUR.’ 

Icelantie River, Man., 

26 sept., 1910. 
Dr. B. J. Kendali Co., 

Cher Monsieur— Veuillez 
m'envoyer un exemplaire de 
votre livre ‘A Treatise on 
the Horse”. J'ai fait usage 
de votre remède Kendall et 
je l’ai toujours #rouvé satis- 
faisant. — Marino Briem. 

Cette lettre est suggestive; 
elle dit l’expérience de cen- 
taines de mill:ers de person- 
nes depuis 40 ans. “C’est le 
seul remède certain’’— 

Pour éparvins, courbes, su- 
ros, et toutes les imperfec- 

tions des pattes de vos 

Chevaux. . 

En vente chez les drogis- 
tes—$1.00 la bouteille; 6 
bouteilles pour $5.00. Ayez- 
en toujours, pour les cas 
d'urgence, Le remède Ken- 
dall arrête la douleur, réta- 
blit la circulation, et fait dis- 
paraître la cause du mal. 
Demandez notre livre gra- 
tuit: ‘A Treatise on the 
Horse.” Si votre marchand 
n’en a pas, écrivez-nous. 

Dr B. J, Kendali Co., 
Enosburg Falls, Vt. 


des chiffres exacts sur les divers|k 
rendemonts et je vous les commu-|k# 
niquerai. : | 
Plusieurs de nos familles cana- | 
diennes-françaises qui étaient al-|k 
lées sur leur homestead pour ac-|£ 
complir leur résidence de six mois! 
sont revenues passer l'hiver au vil-|£ 
lage, nous signalerons notamment [5 
Mme Montambault, M. À. Pi- 
geon, Mmes Meunier et Charon.. 
Mme Geo. Desjarlais est partie 
pour St-Albert en compagnie de 
ses enfants. Mme Vve Lambert etlË 
sa famille, d’Edmonton, sont ve-|5 
nues à St-Albert pour séjourner |f 
quelque temps chez Mme Thos. 
Lessard. L’hon. P. TŒd. Lessard 
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MIEUX QU'UNE CORRECTION. 


Corriger un enfant ne l'empêche pas 
de mouiller son lit. Il-y a une cause 
physique à cet ennui. Mrs. Summers, 
Box W. 412, Windsor, Ont., enverra 
gratuitement à toutes les mères son 
traitement effectif ainsi que toutes les 
instructions nécessaires. N'envoyez 
pas d'argent mais écrivez aujourd’hui 
si votre enfant vous cause des ennuis 
de ce genre. Ne blûmez pas votre en- 
fant, il n'y peut rien. Le traitement 
guérit également les adultes et les |} 
gens âgés qui ont des troubles uri- 
naires de jour ou de nuit, 


hiver 


se “‘Hudson’s Bay’’ connue par tout le Canada comme la plus 
chaude et la plus durable. Voyez à ce que la marque “H Bay 


nombreuses. Souvenez-vous qu'aucune couverture n’est de pro- 
venance authentique sans la marque. 


Chacune de nos transactions est inspirée des mots suivante: 
“La plus haute qualité pour le prix le plus réduit.” 
. Nous fo sons nos achats de façon à plaire à tous et chaque 
client est notre meilleur agent d'annonce pour nos affaires, 
Nous avons plusieurs vendeurs parlant français. 


SOUS-VETEMENTS D'HIVER POUR FEMMES, 


Vous serez entièrement satisfaites de ‘ces sous-vêtements. 
Après les avoir portés une fois, vous n’en désirerez pas d’autres. 
Tout article vendu par nous est absolument garanti. 

Nous vous recommandons les articles suivants: 

Tricots de laine naturelle pour femmes, manches longues 
articles pour l'hiver. 

Valeur exceptionnelle .......,.,..,.,...... G8t 
Caleçons de même qualité ..,,......,....,,, 6êc 

Tricots de laine naturelle pour femmes, trois quarts de 
laine, irrétrécissables, qualité extra fine, 

Spécial .........,,.....,.,...,..,...... 81.88 
Caleçons assortis ..,....,,.,.,...,,,...,, 81.00 

Tricots de laine blanche pour femmes, tout laine, absolu- 

ment irrétrécissables, manches longues, allant parfaitement. 
Articles spéciaux à ...,....,....,.,.,.... $1,25 
Caleçons de même qualité .......,.,..,,., 81.28 

Combinaisons de laine blanche, pure laine, manches lon- 
gues, allant parfaitement au corps. 

Excellent article à ......,..,............ 82,96 

Combinaisons de soie blanche et de laine--—Un vêtement de 
dessous très pratique pour l’hiver, insurpassable pour tenir 
chaud. Article de première qualité. 

Spécial à ........,.....,..,.,.,........ 84.80 


COUVERTURES,  COUVERTURES. 
Vous avez certainement besoin de couvertures 


pour cet 


Vous ne sauriez acheter qu’une seule couverture, la fameu 
Co.” soit attachée à la couverture afin d'éviter les imitations 


Couvertures H. B., 8 points .......,...... 66.00 

Couvertures H. B., 8% points ..........., 67.60. 

Couvertures H. B., 4 points ............,. 68.60 
Bleues, vertes, blanches et rouges. | 


Gormnpans 
Coin de l’Avenue Jasper et de la Troisième rue, 
EDMONTON. 


Noel au pays natal 


Retenez vos billets via le chemin de fer du 
GRAND TRONC PACIFIQUE. 


Choix à volonté de la ligne de paquebots.-—Service 
apide pour Winnipeg, faisant correspondance avec les 
lignes de l’est et du sud, pour les ports de l’Atlantique. 

Wagons-dortoirs et wagons-restaurants, éclairés à la lumiè- 
re électrique. Lumière électrique dans toutes les couchettes. 

Wagons-touristes faisant correspondance avec les paquebots 
de Noël.’ 


— SERVICE SPECIAL, — 

Un wagon de‘touristes (wagon-lit) partira d’'Edmon- 
ton le 8 décembre, à destination de Portland, (Maine) et 
débarquera les voyageurs au quai du paquebot (aucun 
tren.ifert); ce wagon arrivera à temps pour le dépert du 
‘Teutonic””, de la ligne ‘White Star”, qui partira le 
14 décembre. 


Billets en vente du 10 novembre au 81 décembre. 
Bons pour cinq mois. 


—Retenez votre passage dès maintenant sur les paquehots.— 


Renseignements détaillés. S’adresser à 


J. F. PHILP 


Agents des voyageurs, 


163 Jasper Est EDMONTON. Téléphone 4067 


AVIS AUX TRAPPEURS, TRAITANTS ET COM- 
MERÇANTS EN FOURRURES: 


Si vous désirez obtenir des prix raisonnables pour vos 
produits demandez une de nos listes de prix. 


EDMONTON 


634 Deuxième rue 


ABONNEZ-VOUS AU “COURRIER DE L'OUEST." 
61.00 par an. 


PAGE 4 


LE Cour 
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Fondé en 1€65 


Publié à Edmonton, Canada, 


du Courrier de l'Ouest, Limitée. 
ième rue. Tel. 1676. 


EDMONTON, ALTS., 


Le ministère Borden 


Après avoir fait l'objet de lon-! 
gues hésitations de la part de M. 
R. L. Borden, le nouveau minis-! 
tère fédéral vient d'être constitué. 

On se tromperaït grandement en 
imaginant que sa composition hé-| 
térogène a été accueillie avec fa-| 
veur par la presse conservatrice. | 
À vrai dire les grands organes du! 


Pays,—qui ont mené la bataille: 


.contre Sir Wilfrid Laurier et son: ee. - "Ve Ë 
B, et sont de ce fait |samment prévu au cours de la der-;côtés de sir Wäfrid Laurier. 


_sdminisimts 


peu suspects de sympathie à l'en-| mue, i 

droit des libérauz—. ces crganes,!Cas de renversement cuver- | . RS: 
: ; 5 n AT “net: Sujet du nouveau cabinet fédéral. ! . 

disons-nous, font de telles réserves nement Hibérel, le nouveau cabinet, je lautsi fortement la 

à l'endroit du nouveau ministère formerait une salade dont les ci ne RP 

qu’il nous semble fort instructif! vers ingrédients seraient diffiei- SP millionnaires. Ces  heureu 

Îles à mélanger. 


Pour nos lecteurs de reproduire ici 
même quelques extraits de leurs 
articles. 

C’est ainsi que le “Star, le 
grand journal conservateur de 
Montréal, dit notamment dans son 
article de fond: 

“On avait grandement espéré 


rs 


4 


traux.. | 

ei L'industrie &e la viande réfri- 
Lane: u € Propriété} gérée, aidée par e gouvernement. 
pat la Compagnie de Pablication : funeière dans l'Ouest. vient en conflit avec celle des 
Bureaux et ateliers, 654 deux-. Au mois de juin dernier un Joti*"Packing Plant. ". dont l'intérêt 
de coin. situé dans la Première: consiste à priver les fermiers de 
‘rue, à Edmonton, était vendu pour | foute assistance. 
‘la somme de $30.0(. Cina mois nfin, tous les gros intérêts. 
j “ . a u 1 à US le = de] . 
;après l'acheteur le revendais &{0.- coalisés, s'arransent pour circon- 
:U00 à une compagnie.Celle-ci vient {venir le gouvernement, le tenir en |k 
ide céder ce mème lot pour la SOM'léchee dans l'accomplissement de 
me de 18.000 à une compagnie | ses promesses envers le peuple. 
: d'assurance qui projette la cons- D'ici là, jour et nuit, ils s'agite- 
D . : : ue +: Jour € ; g1 
: {truction d'un important édifice. |;ont sans trève pour en venir à 
Borden ou ont été tenus à l'écart.’ Une plusvalüe de £48,000 en ieur fin. 

Ces raisons, il est dès a présent ; un peu plus d'an an, € est évidem-} Jjs se croironc maitres de la si 
assez facile de les prévoir; elles se; ment un record agréable. tation, si les fermiers se désorga- 
résument sans aucun doute à a) . —* 4. nisent. . 
quasi-impossibilité pour us how: ere condidat puissant que les | Que va-t-il aivenir? Que pour- 
à principes fermement arrêtés de Dents peer à Rare faire M. Bordeu, en face de la 
remplir sa tâche dans un QUES"; e ai va e com ue 8 Charles: Puissante coalition des gros inté- 
tère aussi bizarrement assorti que ;ne serait au re que Sir aries rêk, s'il n'a, derrière lui, pour 
celui en présence duquel nous nous F itzpatrick, qui abandonnerait ki soutenir, cette autre puissante 
trouvons actuellement. . | présidence de la cour UP organisation : celte des fermiers re- 

Sir Wilfrid Laurier avait plai-' Pour rentrer dans la politique aux é 


Hebdomadaire : La plus-value de Ja 


JEUDI. 19 OCTOBRE, 1911. : 


{présentant la grande majorité du 

: peunie ? 

Quelques détails intéressants au} IRIS. dans ] histoire du Ca 

: nada, les fermiers n’ont ressenti 
nécessité de 

protection mur 


nière campagne élecimale qu'en 


ministère Borden compte #1" 

Çilunier pour leur 

: sue ++ : itnelle, 

jcapitalistes sont l’hon. Borden lui-! tU€ le 11 
ia cause du peuple est la cause 


. même, qui possède un grande! se Le ue 
M. Borden a parfaitement réussi ! L a Po  & même de l'équix, de la justice 
à faire Ja salade, mais il reste à! Partie des actions de la Banque de: nr tous. Le devoir de The 
constater quel succès celle-ci rem-! Nouvelle-Ecosse, ainsi que de ri se t le’ st tone 1° nio Vos 
portera. ” :ches propriétés à Ottawa et en Danicatss se Fine ve du, oi 
. $ : Q 2 ; Re = x 3SCIINiIDEe, a 
d spnne-! Colombie Britannique, et MM.: PI0R aiscipiinée, L'éduçar à 
On se demande avec étonne! 2% - : . : mutuelle en vue des combats à Ji-! 
::Kemp, White, Perles, Rogers, ! | 5 + de 
ment comment les nouveaux mi-: - i Ë :vrer contre le règne de l’iniquité; 
nistres, dont les idées diffèrent | CChrane et Lough ‘ de Ja rotectio ir érale { 
Î d à 1 Ï1 y a dans le nouveau cabinet P n'negae. 


20969. e + 
9 Livraisons régulières 
® dans toutes les parties 
° du le ville, Attention spé. 


° ciale aux ordres pur Tél. 
29%: « 


* Notre magasin ouvre à 
* 8:59 heures a.m; ferme à 
* 6:00 heures p.m; le same. 
* di à 10 heures p.m. 


te 


SUPERBES FOURRURES DE MARTRE 


Ces fourrures sont aussi pratiques qu’elles sont jolies: parmi notre superbe assorti- 
ment se trouvent des nouveautés d’un haut mérite artistique. 


Très joli tour de cou, imitant la forme 


Très joli manchon, genre moderne, fait 
d’une peau entière ,.......,..,, $926.00- 


avec des peaux entières. ....,.... 537.60 
Beau et grand manchon ‘Empire’, gar- 
ni de queues et pattes ............ 665.00 
Très grand manchon ‘Empire,’ doublé 
+ de soie messaline ..........,.,, G67.60 


PRIX SPECIA 


Manteaux en cheviotte diagonale bleue 
pour fillettes, étoffe de laine très épaise, 
vêtement chaud et confortable, garni de 
flanelle rouge à l’intérieur, 

grandeurs de 4 à 10 ans... 


Très longue étole, large sur les épaules, 
très élégamment garnie. ......... $46.00 


X POUR ROBES ET MANTEAUX DE FILLETTES 


Manteaux de peau d'ours blanc pour bé- 
bés, de deux à quatre ans; 
de 52.26, à ...,.......... 


Occasion spéciale en robes faites d’épaisse 
“Wrapperette” pour fillettes de 4 à 10 
ans. Ces robes sont garnies 

9 0c 


de galons soutachés; chaque 

Robes pour fillettes, en drap anglais ,bleu, 
brun et rouge, très élégam- & 

ment garnies. Offre spéciale 


Manteaux ‘‘Red River” pour fillettes, 
drap très épais en bleu ou gris clair, avec 
garniture rouge, ceinture tricotée, pour 
fillette de six à douze ans; 
Prix $6.00: à ..........., 


“KIMONOS” ELEGANTS ET ETOFFES POUR ROBES 


Flanelle grise, à rayures, ne rétrécit pas, 
-vingt-huit pouces de large. 


Kimonos, étoffe épaisse, teintes grises, a- 


que M. Borden avec sa grosse ma- | totalement sur certaines questions. | 9 avocats, 1 instituteur, 2 indus- Unis, les fermiers. par ieur nom | 
Jorité composée en grande partie] OR? pouvoir se rallier SUR PO ymole, 1 journaliste, 2 médecins, | Pre imposant, sont la force. Je; 
de nouveaux élus, se serait cru! £raMme d’action homogène “F|1 négociant, 1 financier et 1 mar. : Pouvoir, la prépendérance. Unis. 
obligé de nous donner un gouver- | COMpromettre aupres du peuple les lchand de bois. QE sont. tout, ik sont la vois qui 
nement complètement au-dessus ! 870UpeS dont ils sont les rep resen Les nouveaux ministres <e ré- | Commande. . . 
de tout soupçon concérnant le ca-itants dans le cabinet Borden. Ipartissent ainsi, sous le rupport:. Désunis, ils ne sont plus rien, 
ractère et la réputation des minis- | MA. Rogers et le Colonel Sam; de la religion, sent anglicans. six LS ne peuvent Ten. 

tres. Ce serait pure hypocrisie de i Hughes se sont fait connaître par; méthodistes, quatre catholiques et! L avenir appartient aux fer 
la part da “Star”, de Montréal, ileur haine invétérée contre les ca- À 1 baptiste. Fo 7” jmier de l'Ouest, s'ils le veulent. I 
de prétendre que c’est ce qui a été; tholiques. On n’a pas oublié -que} _ : in'en tient qu'à eus. à nn 
fait. Ta mémoire des gens n'est! l'an dernier, à l’occasion de la par-; G h . d ] , Aus prechaines élections _géné- 
Pas assez courte pour que l’on aititicipation du régiment canadien-! ron1 q ue ae OT -! zales, ils auront quarante sièges à 
oublié notre opinion publiquement‘ français aux cérémonies du Con- Ê t , donner. quarante votes à contrôler 
exprimée sur quelques-uns de ceux | grès Eucharistique de Montréal, £& anisSaiion {dans le Parlement. Huit ans plus 


vec bandes de couleur unie, 
longs et larges. ...; 85c 


28c 


Flanelle ‘‘militaire”?, article importé, mé- 
langes gris, vingt-sept pou- 35 c 


ces de large. ........:,.. 
Flanelle, grise, qualité spéciale,. vingt- 
sept pouces de large, 20 C 


verge, 
Flanelle rouge, pure laîne,soyeuse au tou- 


cher 27 pouces de large. 
La verge, Lenscenreceene ere. DDC 


La verge ,............... 


essor 


14 © Kimonos très chauds en velours polonais, 
modèles très élégants, garnis de bandes 


d’étoffe ‘e couleurs assor- 

ties: offre spéciale ..,...., S1 .50 
KIMONOS de. soie japonaise, doublés de 
soie d'une couleur faisant contraste, po- 


ches, col et poignets garnis S7 50 
L] 


rss osesssseesse 


de broderies. .,,.,....,... 


=. 


qui ont été appelés à faire partie 
du ministère.’ 

La “Patrie”, qui a fait une lut- 
te acharnée, au cours dela dernie- 
re Campagne électorale en faveur 
de M. Borden, n’envisage pas fa- 
vorablement la compos&tion du 

. nouveau cabinet: elle dit entre au- 
tres choses peu agréables pour les 
nouveaux ministres: 

“M. Hazen, qui brillait au pre- 

‘Mer rang dans sa province, attein- 
dra-t-il au même niveau sur le 
théâtre fédéral ? 

‘M. Foster, à cause de ça carriè- 
re accidentée, sera l’objet d'appré- 
ciations contradictoires. L'avenir 
seul nous dira s’il doit être une 
force dans le ministère. 

“Quant au colonel Sam Hughes, 
dont le choix causera quelque sur- 
prise, il sera sûrement un élément 
de faiblesse, à cause de ses idées 
étroites et de son caractère intolé- 
rant.” 

Le “Witness’”’, dont l’indépeu- 
dance est reconnue, plaint fort M. 
Borden de Ja lourde tâche qu'il a 
assumée en essayant de gouverner 
avec un ministère aussi disparate. 

La “Gazette” ellemême, aux 
sympathies conservatrices avérées. 
critique ouvertement le choix de 
certains membres du nouveau mi- 
2istère. 

On comprendra facilement que 
si la composition du Cabinet Bor- 
den a soulevé d'aussi vives criti- 
ques dans la presse conerratrice, 
les organes libéraux ne se mon- 
trent pas tendres à son égard: et il 
faut avouer que ces derniers ont 
beau jeu à attaquer le nouveau mi- 
nistère puisqu'ils ont pour cela la 
propre collaboration des journaux 
que leur politique désignait tout 
naturellement pour être les orga- 
nes du gouvernement Borden. 


Après avoir pris connaissance 
des opinions ci-dessus, il serait pu- 
“éril de nier que la liste des nou- 
veaux ministres n'a pas plongé 
dans une vive surprise tous ceux 
qui, conservateurs comme Jihé- 
Taux, sont forcément tenus dans 
l'ignorance des compromis, des 
dessous et des concessions réci- 
proques qui ont présidé à la for- 
matin du Cabinet Borden. 

On s'attendait généralement à 
voix figurer d’autres noms dans 


le Colonel Hughes s'est élevé éner- | 
giquement en Chambre contre le 


‘tard, ïls en auront soixante-dix. 
En continuant simplement le 


agricole 


fait d’avoir laissé les soldats es- 
corter le Saint-Sacrement. 

IL est heureux que le Congrès 
Eucharistique ait eu lien sous lei 
ministère Laurier, car avec le co-} 
lonel Hughes à Ja tête de la Milice! 
on peut être assuré que jamais nos 
soldats n'auraient pu prendre part 
comme tels. aux cérémonies catho- 


itravail commencé, sans s’inféoder 
Traduction française des principaux (A l'un ou à l’autre des partis po- 
Se ne ce Se tiques, les fermiers forceront peu 
sociation des Fermiers Unis d'AL : à Peu les partis à se rendre à leurs 
berta'', et de l'‘“’Association des Pro. : éonditions. N 
ducteurs de Grain de Saskatche. ! I nr a donc pas maätière à dé- 
Wan: couragement. 
Nombre de fermiers, il est vrai, 


| 
| 
| 
j 


3 la demande d'un certain rombre k | 2 u 
de nos lécteurs de Ia campagne, ap. : Bi Paru voter contre la réciproci 


liques. M. Rogers lui, s’est ren-|partenant aux deux Associations dési- ‘té en voulant simplement voter 
du fameux, par sa scandaleuse at-| nées ci-dessus, nous publicrons cha-contre un administration libérale 
titude de 1905, lorsqu'il tenta, par ; 0e semaine, sous ceîte rubriqur. la ‘pour une foule de raisons diverses. 
de fausses déclarations, de COM-}rus dans le journal “Grain Growers | Mis Ces Inèmes électeurs “el 

| 


re mme 


traduction des principaux articies pa. i 
promettre de délégué pontifical à ; Guide.” isont pas moïlnsanxieux que les 
Ottawa, Mgr Sbaretti. | Nous tenons toutefois à dégager ex-!autres. à l'endroit d'un nouveau 
Quelle attitude MM. Monk et PE de LOS responsabilité du “Cour | gouvernement qu'il ne faut pas: 
. : frier de ues es opinions politi- rss nn re les orne inta-! 
Pelletier, qui sont dans le NOUVEAU | ques qui pourront être exprimées au | aisser dominer par les gros inté-! 
ministère les représentants de la cours de ces articles. (rés privilégiés. Ils vont donc se} 
faction conservatrice-nationalis- | ljoindre à leurs frères pour api 
te, vont-ils adopter à l'égard de! LA PUISSANCE DE L'UNION. purer de toutes leurs forces l'oeu-! 
AD Rogers et Hughes? Mrs. ) . ivre si belle et sj grande que l'or- 
tère! Assez récemment, Jes F ETUIS } ganisation des fermiers doit mener 
+ 2» »s d 


{ Unis ont reçu un conseil. {à honne fin. 

Dans l'ancien cabinet les Cana-| —Ne feriez-vous pas aussi bien. | 
diens-français étaient représentés! leur disait-on, de laisser tomber} Voici une lemrve qui parle après u- 
par quatre des leurs: Sir Wilfrid; votre organisation, votre Union ? ne lonrue expérience personnelle ; 
Laurier et les honorables Lemieux,| Mais, pourquoi cela Pourquoi pue E- dE Deus PAS “el 
Béland et Jacques Bureau. [les fermiers se laïsceraient-ils dé-! remède “Chamberlain est de beau. 

Ces hommes d'état éminents. | courager® Pourquoi cesseraient-| î 
qui faisaient honneur à notre race. [ils leurs efforis? On n'en voit pas; Je éroup aucun ne lexcelle” En ven-| 


| 
| 
| 


ccup supérisure à fout autre; pour! 


LINOLEUMS-—article nouveau à 50e. la verge carrée. 
Linoléums imprimés nombreux dessins à choisir, décoration florale, mosaïque, etc. 
convenant pour hall, salle à manger, chambre à coucher et cuisine : sO 
la verge carrée .., + € 
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Edifice Première 


PHARMACIE CROIX ROUGE, 
Végreville, Alta. 


Toujours en main un assor. 
timent complet de médecines 
patentées, drogues de toutes sor. 
tes, articles de toilette, cartes 
postales, kodaks, gram.ÿ-pho- 
nes, papetærie de tout genre. 


Satisfaction garantie. 
Prix des plus bas. 
La seule pharmacie française a 


Végreville. 
Dr. À, Couillard, prop. 
E. Bessette, Gérant. 


En face de l'Hôtel Queen. 


COSTELLO & RYAN 


“The Lana Men ” 


ct j 
n ‘ Q e chez laz suiates. 
sont remplacés par deux Cana-{la raison. jte chez les drcouistes | 
. 4 5 a N . . : 
iens-français seulement, MM.) Grâce à leur union, ils sont au- ne 


tendront que M. Monk peut comp-{fluents que jamais. Grâce à Jeur 
ter comme l’un des nôtres: à srail organisation le nouveau gouver- 
dire, et quelque soit la sympathie! nement du Canada n’a-t-il pas pris! 
qu’éprouve ce dernier pour les Ca-} l'engagement solennel de faire ! 
nadiens-français, il est fort diffi-| droit à la plupart de leurs deman-! 
icile de le compter comme tel: M. | des? C'est ce que jamais aucun | L 


Monk est de père anglais et del gouvernement n'avais encore fait. | 
Vous devez 


Pelletier et Nantel. D'’aucuns pré- jourd'hui plus forts et plus in-! 
i 


mère suisse, il n’a pour toutes let-| Jamais dans le passé les fer-! 
tres de naturalisation que sa con-|miers n'ont obtenu autant de con-| 
version à Ja doctrine poli que! cessions d’un gouvernement fé. | 
de M. Bourassa. C’est assurément | déral. . 
peu. N'oublions pas non plus ce qui 
Voici donc, nos représentants|est arrivé en 1906, alors que le! 
dans le ministère fédéral diminué | gouvernement d'Ottawa avait pris 
de moitié quant au nombre... la décision d'élever davantage lei 
Dans quelle proportion plus for-| tarif, le taux de la taxe indirec-| 
midable cetie représentation ca-lte. Sans la présence des fermiers | 
nadienne-française est-elle réduite 


orgauisés devant la commission! 
en ce ui concerne le talent et laidu tarif et eans leur protestation | 
compétence ?.., 


ferme et énergique. on aurait vu 
C’est ce que nous saurons bien-|le parlement décréter nn nouveau : 
tôt, trop tôt peut-être! 


surenchérissement des choses né- 

MM. Pelletier et Nantel comme| cessaires à la vie ainsi qu'un tri- 

successeurs à Sir Wilfrid Laurier, {but plus élevé à paver aux ma- 

à l’hon R. Lemieux, à l’hon. Bé-Inufacturiers aux gros intérêts 
land, à l'hon. Jacques Bureau: é- 


protérés. 
taitce à cela qu'ont tendu les ef- 


+ 


Il y a 


usés ou défraîchis. 


+ 


Est-ce que ces faits et considé- 


à vos affaires et à votre position sociale 
de porter des vêtements qui décèlent 
chez vous un goût raffiné et un jugement sûr. 


une psychologie du vêtement et cela est si vrai que vous 
ne sauriez espérer la réussite de vos affaires ou l'amé- 
Foration de votre position si vous portez des vêtements 


; OUS avons des lots 
à vendre dans 


toutes les parties de la 
ville d'Edmonton. Nous 
vendons également des 


Le à 


fermes, en culture ou 
non. 


+ 


V ne recueillerez pas entièrement le résultat dû à vos 
ous qualités d'homme d’affaires si vous ne portez 


pas un vêtement à la fois correct et élégant. 


forts acharnés des conservañeurs 
canadiens-français Dour renver- 
ser le gouvernement libéral ?..., 
Si oui, il faut avouer qu’ils se sont 
montrés d'excellents collabora- 
teurs pour tous les francophobes 
d’Ontario. 


rations ne militent pas victorieu- 
sement en faveur d’une forte or-! 
ganisation des fermiers ? 

Ce qui s’est déjà produit se pro- 
duira de nouveau. Le passé va re- 
vivre dans le présent. - 

En un mot, le bien déjà accom- 
pli par eux, les Fermiers Unis 
sont dès aujourd’hui appelés à 
l’accomplir de nouveau, afin de 
n’en pas laisser perdre Je fruit. 

En effet, voilà que les manufac-| 
turiers sont déjà en instance au-| 
près de M. Borden pour un re- 
haussement considérable &u tarif 
protectionniste. | 
Les compagnies de chemin de | 


la liste des nouveaux ministres. 1 
y a parmi les conservateurs des 
bommes d’un réel talent qui sem- | 


D ed mu 


blaient tout désignés pour tel ou 
tel ministère: nous saurons bien- 
+6b ouvertement pour quelles rai- 
8028 ils ont décliné les cffres de M. 


Songez sérieusement à cela et venez voir nos étoffes 
et nos modèles, toujours élégants et de bon goût. 


COSTELLO & RYAN 


“The Land Men” 


Echos et commentaires 


—b. 
. * Samedi dernier le prix du blé 
* . de décembre était, à Winnipeg, 
de 95 cents le minot. 
:° Le même jour, le blé de qualité 
- semblable était coté, en bourse de 
Minneapolis, à S1.08%. 
‘Dans ces deux villes ce blé sera 
inoulu et expédié en Angleterre où 
il se vendra au même pris. | 


Téléphone 24 118 Jasp 
EDMONTON 


coivent les minoliers des Etats- 
Unis. 

Or; savez-vous de quelle poche 
sort ce bénéfice supplémentaire ? 

De la poche du fermier de l’Ou- 
est simplement. On comprend fa- 
cilement maintenant le but que 
poursuivaient les grands mino- 
tiers d’Ontario et combattant par 
tons les moyens la réciprocité; 
et os JE . [ils lutfaient pour la défense du bé- 
Les minotiers canadiens font} éfie éxorbitant qu'ils font au 
donc un bénéfice supérieur de| détriment des fermiers de l'Ouest. 
1374 ‘pour cent à celui que re-[. Treize cents et demi par minot! 


Téléphone 4851 


EDMONTON 


fer complotent pour empêcher 
l'exploitation du chemin da la 
Baie d'Hudson par l'Etat et pour 
le bénéfice du peuple. 

L'Association des Marchands 
de Détail est déjà debout pour 
combattre l’adoption d’une loi 
des sociétés coopératives. 

Les compagnies privées s'oppo- 


Les ann 


+ 


titre de France 


LE SOUVENIR FRANÇAIS. 


es 


La hantise de 1870. 


me 


rer 
me y Sponuo eerand r 


LLE 


Paris, 4 oct. 

| On ne dira pas.que les académi- 
tiens se contentent de discours a- 
cadémiques, Deux d'entre eux 
viennent de faire eñtendre, le 
même jour, dans des licux diffé- 
rents, d’utiles et retentissantes 
paroles patriotiques. Ils sont tou- 
chants à la fs oignants, ces 
éloquents discouts de M. Ernest 
Lavisse et de M. Maurice Barrès. 
Ils sont symboliques aussi et mon- 
trent que sur les questions vitales 
il n’est point de partis, il n’est pas 
d’opinions divergentes. Les coeurs 
battent à l'unisson quand certains 
mots, certains noms sont pronon- 
cés. C’est le ralliement. 

Il n’est pas une de ces réceptions 
académiques—-où Îl’auditoÿre ‘va 
surtout chercher des allusions pi- 
quantes et un spectacle—qui, par 
une sorte d’invincible piété ne don 
ne tout à coup un souvenir ému 
à ce passé d'hier qui nous hante 
après plus de quarante ans et qui 
semble plus vivant, plus saignant 
à la génération nouvelle. C’est le 
‘“leitmotiv’” attendri de ces solen- 
nités littéraires. Hier encore M. 
le général Langlois, parlant d’un 
gentilhomme soldat, prenait la pa- 
role au nom de l’armée, et à l’heu- 
re même où nos deux éminents 
confrères évoquaient notre histoi- 
re, l’un au Nouvion, l’autre à 
Metz, M. Emile Faguet ajoutait 
un traité remarquable à ces déli- 
cieux petits livres qui sont comme 
les commandements de l’honnête 
homme, et il écrivait et commen- 
tait en maître ces mots sacrés : “De 
|| la patrie.” 

C’est même une consolante et é- 
mouvante constatation que cette 
fidélité à nos deuils nationaux, et 
[tous les ans, avec une piété qui 
croît, dirait-on, avec les années, les 
dates funèbres et glorieuses à la 
fois sont obstinémerit célébrées aux 
endroits mêmes où se joua tragi- 
quement le sort de la patrie. I1 y a 
pour les Français comme une atti- 
ilrance vers les tombes, les tertres 
surmontés d’une croix qui bos- 
suent les campagnes lorraines, et 
où par milliers dorment les com- 
battants de jadis. Et le spectacle 
est sain de ces pèlerinages aux 
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POUR ADOUCIR L'EAU, 
ENLEVER LA PEINTURE, 
POUR DÉSINFECTER LES 
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D'AISANCE, CONDUITES 
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CHAREIT 


Cette vente retardée d’une se- 
maine aura lieu les 


26, 27 & 28 octobre 


dans l’ancienne église Mc- 
Dougall, Première rue, sud 
de l’Avenue Jasper, Edmon- 


champs de mort. L'idée de devoir 
germe de ces tumuli comme le blé 
des sillons qui les entourent. ‘‘In- 
video quia quiescunt’”, disait Lu- 
ther. Ils ne sont pas seulement en- 
viables parce qu’ils reposent, mais 
parce qu'ils reposent dans le 6a- 
crifice, et encore une fois, dans 
le devoir fièrement rempli. 
J'aurais voulu suivre le pèleri- 
nage du Souvenir français auquel 
m'avait convié M. Jean, le pieux, 
dévoué et infatigable gardien de 
ces tombeaux, l’auteur d’un livre 
unique où il à réuni comme en 
un ‘‘campo sante” d’une autre 
sorte les noms et les portraits de 
presque tous nos morts. M. le co- 
lonel Rousset eût aussi suivi ce 
groupe de fidèles si sa virile pa- 
role de soldat et de témoin (il fut 
des blessés de Rezonville) n'eut 
semblé périlleuse à l'autorité alle- 


FABRIQUE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO CO 


QUEBEC 


MONTREAL 


Le mal de tête est causé par un 
mauvais estomac., Prenez des tablet- 
tes “Chamberlain” et votre mal de 
téte disparaîtra. En vente chez tous 
les droguistes, 


RE EL RES 


AVEZ-VOUS FAIT L'ESSAI DE LA BIERE 
“VARSITY”"? 


Vous ne trouverez pas de meilleure bière; on la trouve dans 
tous les principaux hôtels et chez tous les liquoristes en gros. 


STRATHCONA BREWING & 
MALTING CO. LTD. 


EDMONTON. 


Téléphone 2310. 645 Première rue, 


termes qui entretiennent 


müunde. Et j'espérais bien me re- 
lrouver, comme il y a deux nus, 
dans cette salle de lu mairie de 
Mars-la-T'our où, m'écrivait ces 
Jjours-ei M, le maire Sencrs : ‘‘Cha- 
que ânnée il nous est donné d'en- 
tendre de grands français parler 
de la patrie et de son avenir en des 
l'espé- 
rance dans tous les coeurs ct qui 
retrempent toutes les énergies.” 
Qui n’a pas assisté à la cérémonie 
annuelle de Mars-la-Tour n'a pas 
vu une manifestation admirable, 
très simple à la fois et très belle 
une sorte de fête religieuse irrésis- 
tiblement émouvante. 

Tous les ans, dans ce coin de 
France, à deux pas de la frontière 
nouvelle ,des braves gens, des mil- 
liers de braves gens se réunissent 
pour donner un souvenir aux 
morts, glorifier le passé, songer à 
l'avenir. Dès l’aube, la Grande 
Rue, l’unique rue de Mars la-l'our 
pittoresque comme tous ces villa- 
ges lorrains, est envahie par les por 
pulations accourues. Ii vient des 
visiteurs des communes voisines, il 
en vient de plus loin. Les Messins 
arrivent en carrioles pour voir ou 
revoir de près des uniformes fran- 
çais. Du haut du clocher de l’égli- 
se flottent hardiment dans le soleil 
d'août un immense drapeau trico- 
lore qu’on aperçoit de loin, là-bas, 
dans les campagnes  anunexées. 
C’est l'appel muet et irrésistible. 
Les puysaus quittent la moisson 
pour accourir. 

Et dans la kirge rue, c’est le re- 
pas libre des fêtes populaires. 
C’est la vente des eurtes postales et 
des médailles commémoratives. 
Les soldats en permission se mê- 
lent aux gars lorrains, qui racon- 
tent d’après ‘‘les vieux’’ les sou- 
venirs du 16 août, l’effarement des 
Prussiens et le soir, leur évidente 
préoccupation: Si les Vrançais 
marchaient de l'avant, si Ladmi- 
raulé ‘‘fonçait”’, si Bazaine vou- 
lait! ça et Ià, dans la foule grouil- 
lante et qui donne l'impression 
d’une foire, devporrects et élé- 
gants jeunes gens se promènent, 
stick en main, monoele à l'oeil, 
regardant la fumée des cigares. Ou 
devine sous l’homme de turf l’offi- 
cier allemand, quelque dragon ou 
quelque hussard de la garnison de 
Metz. Le spectacle attire aussi ces 
voisins armés. En passant, un mé- 
daillé militaire, moustache grise et 
dos courbé par l’âge, leur jette un 
regard bourru, un regard d’autre- 
fois. Ah! autrefois! Peut‘être ce 
vieux Jlaboureur de la terre a-t-il 
arrêté net avec son chassepot quel- 
que cavalier de Bredow dans la 
charge éperdue, dans ia Chevau- 
chée de la Mort. | 

Mais les cloches sonnent à l’égli- 
se et c'est le service funèbre devant 
les grandes plaques de marbre où 
sont inscrits les noms des martyrs 
de 1870. Un catafalque est dressé 
devant l'autel où officera le prê- 
tre; sur le drap noir apparaissent, 
débris parlants des tueries de ja- 
dis, un képi galonné, des épaulet- 
tes dont l’or est fané ou taché de 
sang—crné de sang—une épée, des | 
armes; et tout autour, des dru- 
peaux tricolores que leurs porteurs 
inclinent disent en lettres d’or les 
corporations d'anciens combat- 
tants, les délégations des villes de 
France, le salut de 14 nation aux 
disparus. Pendant l'élévation, l’é- 
motion vous saisit tandis que dans 
le silence religieux de l’assemblée 
on épelle les noms gravés sur le 
marbre comme sur des dalles funè- 
bres : noms de jeunes gens tombés 
à leur aurore, ici ou là, à Borny, 
à Gravelotte, à Saint-Privat, sur le 
champ de carnage ou à l’ambulan- 
ce et que l’on plaint et que l’on 
envie aussi, car la vie que leur gar 
dait-elle de plus héroïque, de plus 
beau que cette fin sur une terre 
sacrée disputée à l’étranger? : 

Oui, quelque horreur de ja 
guerre qu'on éprouve, quelque ma- 
lédiction qu’on garde à cette épou- 
vantable charcuterie, le sentiment 
de respect éprouvé devant cette ci- 
tation marmoréenne à l’ordre du 
jour de la mort est instinctif, iné- 


sont envolées cette fois encore, que 


COURRIER DE L'OUES'!, JEUDI, 19 OCTOBRE, 1911. 


vitable. “Tnvidéo quia vixerunt.” 
C'est, futelle si courte, une belle 
vie, c'est une belle fin que celle 
des héros, | 

Mais ce qui est plus touchant 
peut-être que cette cérémonie de 
gloire et de deuil en plein soleil, 
sous le ciel où sifflaiont les balles 
et que rougissaient les incendies 
du 16 août 1870, c'est le banquet 
en quelqne sorte familial offert 
par Ja mairie à ses invités à la 
grande salle qui fût une ambulan- 
ce il y à quarante et un ans. 

En quittant le monument où 
ceux qui ont eu l'honneur de par- 
ler ont éprouvé l’une des émotions 
les plus poignantes de leur vie, on 
suit au pas accéléré l1 fanfare des 
chasseurs à pied venus de Yerdun 
et qui jette au vent, allègre et mâ- 
le, la ‘‘Marche de Sidi-Brahin,”? 
On va, rapide à travers la foule, 
jusqu’à la salle où sur le parquet, 
si l'on cherchait bien, 
On trouverait des taches 
brunes qui marquent les endroits 
où le sang des blessures a coulé. 
Des gravures ,les portraits des pré- 
sidents de la République ornent 
cette salle où sont accrochés des 
faiscœaux de drapenux multicolo- 
res. It là encore on parle du pas- 
sé. On évoque Les fantômes. 

—Mon père m’a conté, eommen- 
ce l’un... 

—J'étais bien petit, dit l’autre. 

Chacun a son souvenir et son 
spectre. Le maire, M. Seners, é- 
tait enfant, Il à vu, sous les bom- 
bes, flamber la ferme paternelle, 
Un autre a recueilli, précisément 
là, un dragon allemand mort dans 
ce evin même. Ce sang, bu par le 
parquet, esb peut-être le sien. Le 
brave et zélé instituteur de Mars- 
la-Tour recueille ces légendes et 
les conte aux enfants du pays, qui 
écoutent, ouvrant de grands yeux, 
la parole du maître. 

Tout à-coup, par la fenêtre ou- 
verte, dans le grand brouhaha de 
la foule massée en dehors, un air 
éclate un air populaire, et qui 
soudain, vous prend au coeur et 
aux entrailles. C’est la fanfare des 
chasseurs à pied dont les euivres 
mêlent aux accents de ‘‘Sidi-Bra- 
him” la musique de Ben Tayoux, 
‘Alsace et Lorraine’. 

“Nous avons pris votre territoi- 
re, avait dit M. de Bismarck. 
Maintenant nous allons conquérir 
vos coeurs.” | 

Et la romance de répondre et la 
fanfare de répéter : 

Vous avez pu germaniser la plaine 
Mais notre coeur vous ne l'aurez 
[ jamais! 

TH faut l'avoir entendu en Lor- 
iine devant la Mairie de la petite 
ville frontière, pour comprendre 
ce que peut devenir, répété là de- 
ant une population qui s’émeut, 
levant ces élrangers qui écoutent, 
ce refrain de café-concert où passe 
soudain le sanglot, où persiste la 
revendication de la patrie. 

ÀÂvec quelle ardeur et quelle âme 
ces soldats enlèvent d’ailleurs ces 
notes vibrantes! Le brave homme 
de musicien a trouvé là un air qui 
ra au coeur de lu foule. 

Il y avait 1à tous les ans—vieil- 
li mais solide encure—le clairon 
Baudot, le elairon de Malakoff, 
celui qu'Adolphe Yvon a représeu- 
té debout sur la tour à demi crou- 
lée, jeune hardi, sonnant la cha- 
ge. [1 y avait, lorsque je me suis 
assis pour la dernière fois parmi 
ces chers concitoyens, le comman- 
dant Chabal, celui qui avait arra- 
ché au porte-etendard prussien le 
drapeau de son régiment. Ceux-là 
ont «lisparu et leur place, cette 
fois, est restée vide, 

Par les fenêtres de la petite sal- 
le des paroles réconfortantes se 


la foule massée devant la mairie a 
voulu saisir pour applaudir, pour 
les redire aussi. Îl y à dans des 
journées de piété nationale un ré- 
confort et un exemple. Mars-la- 
Tour a la glore de personnifier ain- 
si le souvenir, la fidélité, la foi. 
Devant son église se dresse la sta- 
tue de Jeanne d'Are. C’est la Lor- 
raine vivante faisant pendant au 


de troupes en marche. L’oreille, 


là-bas. On songe, on ressasée avec 
amertume la possibilité devenue 


d’un demi-siècle ne s’est pas appai-l' 
sée contre le responsable devient 
ici plus violente. 


avec les années, la plaie semble|: 
devenir plus profonde et le souve- 
nir plus douloureux—pourquoi je 
vous reparle obstinément de ce pas. 
sé au lieu de noter les faits du jour 
de la vie parisienne? C’est que 
nous traîinons depuis des années le 
poids des journées funestes. C’est 
que notre génération a légué aux 
générations nouvelles un terrible 
héritage, c’est que cet Hier inou- 
blié pèse sur Demain affreusement 
et que cette‘formidable ennemie la 
Guerre cette dévoratrice, cette dé- 
vastatrice la plus horrible des mé- 
gères, la meurtrière et la voieuse, 
est là comme un fléau possible (é- 
coutez et lisez M. Maximilien Har- 
den), alors que la fraternité su- 
prèême devait passer sur le front 
des hommes comme la brise saine 
après les étouffants orages: 


‘‘pastorien”” à un de ses maîtres, 
quel dommage que notre grand 


être trouvé—et tué—-le microbe de 
la tuerie, celui qui se loge, tenace, 
dans le cerveau des mégalomanes 
et des ambitieux ! 


monvment des morts. Et ce jour-là 
l'Eéroïne a ses couronnes comme 
le soldat frappé au coeur qu'a re- 
présenté le sculpteur. 


reux hommes 
profitent de vente 
réductions des articles 


J'ai dit le magnétisme de cette 
terre couverte aujourd’hui le 
moissons et arrosée de sang. 1] 
semble qu'à se retrouver sur le 
vhamp où des races ennemies ont 
fait à coups de canon de l’Histor- 
re—<et quelle Histoire!— on va 
corriger le destin. Ce qui aurait 
pu être apparaît, fantôme ironi- 
que, au lieu de ce qui a été. On 
rêve, en contemplant le beau pay- 
sage immobile, à cette victoire 
que l’on pouvait arracher si l’on 
avait eu ce que l'Allemand Nietz- 
che appelle la volonté de vaincre, 
“Car, dit-il, le succès n’est pas 
toujours seulement dans la victoi- 
re, mais parfois dans le désir de 
vaincre.’ On  repeuple par l’i- 
magination ces coteaux et ces bois, 


pour acheter leurs vêtements et 
Chaussures 


par une sorte d’hallucination é- 
mouvante, perçoit des bruits loin- 
tains de mitrailles. Une automo- 
bile passe,semblant une pièce d’ar- 
tillerie qui va prendre position 


Nous avons un assortiment de $#40,000 de mar- 
chandises de première qualité à écouler à prix 
réduits. 


vaine, et la colère qui depuis près 


Faites votre choix immédiatement alors que 
notre assortiment est encore très varié. Il a foule 
d’acheteurs chaque jour à notre magasin et les 
articles s’enlèvent rapidement. 


Mais expliquez donc pourquoi’ 


The Lyons Store 


277 Jasper Est 


MM. Beshears Bros, les célèbres liquidateurs du Nord-Ouest, 
qui ont la gérance de cette vente feront une rapide liquidation 
de tous les articles, 


WAGONS-TOURISTES POUR | bots de la ligne Royale. Ce service 
LES EXCURSIONS DE sera particulièrement apprécié par 
NOEL. : les personnes se disposant à aller 
en Europe à l’occasion des fêtes 

Tous les renseignements utiles |de Noël et du Jour de l'an. 
aux touristes seront fournis par La date de la mise en circula- 
M. Jos. Madill, agent des billets| tion du premier train spécial est 
du C..N. R. à Edmonton. On peut| fixée au 25 novembre. Le train ira 
également s'adresser à lui pour|directement d'Edmonton à Hali- 
faire réserver son passage à bord] fax et les voyageurs n'auront pas 
du wagon et du paquebot. Etant |} changer de wagon entre ces deux 
donné le grand nombre de person-| villes. Ce train sera très rapide, 
nes qui prendront part à cette ex-| l’arrivée à Halifax aura lieu le 
Le chemin de fer du Canadian |soir du 29 novembre, ce qui don- 
Northern inaugurera un servicelnera comme durée totale du tra- 
Jules CLARETIE, |spécial de wagons-touristes qui fe-| jet cinq jours, du samedi au mer- 

de l’Académie française. | ra correspondance avec les paque-|credi soir. 


‘Mon cher ami, écrivait un 


asteur soit mort! Il aurait peut- 


Confort et Grace 


Lo esert D & A (à l'éprouve €e la rouille), mse- 
és No. 683, &ont nou écænons ici lo deceis, à ré- 
estu pour bezucoup de femmes le problème du cor- 
st Ia les longues Mygnes effiMes qu'exige la mode 
€ donne une silhouette parfaite, Il est, en même 
temps, hygténique et eonfortable et sé vend au prix 
très bas de Un cormet importé de même qua- 
lité ne peut päs s'acheter A moins de , 

Pourquoi payer les droits élevée sur les corëets 
fmportés quand pour obtenir un corset dont la va- 
leur représente pleinement l’argent que vous y con- 
sacrerz, !l suffit d'acheter un corset D & À à l'é- 
preuve de la rouille? Le corset D & A est conforme 
aux dernières Idées de Paris: comme travail et 
comme ajustement {Il est supérieur à benucoup de 
corsets que l'on paye deux fois plus cher, 


DOMINION CORSET COMPANY 
QUEBEC, Qué. 


Fabricants du célèbre corset La Diva. 


22-11 


MESSIEURS :— 


le marché par 


og 1, ‘ ot n 


ns 


L Téléphone 4227 


Agents d'immeubles, prêts d'argent et placements 
136 Avenue Jasper Ouest, EDMONTON, Alta. 


Vous trouverez un très grand avantage à mettre de côté, dès à présent, quelques piastres pour 
: acheter uu ou plusieurs lots dans ‘une jeune ville florissante. Ces lots seront prochainement mis sur oo : 


PERFECTION 


C 


(MABLE LEAF LASEL) 


est riche en principes nu- 
triti” et facile à digérer. 
C'est uniquement du cacao 
—du pur cacao—provenant 
des gousses choisies avec 
soin. 

FAITES-VOUS USAGE DU 

COWAN? 


LES SOUVERAINS AN- 
GLAIS AUX INDES. 


On prépare des fêtes éblouissantes 
pour le couronnement impérial. 


LONDRES, 17. — Le paque- 
bot de la ligne Penisulaire et O- 
rientale, ‘Medina’, qui doit 
transporter le Roi et la Reine dans 
l'Inde pour le Durbar, est parti 
pour Portsmouth, en vue d’appa- 
reiller. Son équipage, officiers et 
marirs, sera choisi parmi les 
hommes de la Marine Royale. Il 
— g| sera escorté par quatre torpilleurs 
PRIX lde première classe. Il a un dé- 
‘ {| placement de 20,000 tonnes. 
| On estime à 250,000 les person- 
flnes qui seront installées sous des 
A] tentes, afin d’assister à la cérémo- 
finie du Durbar, qui n'a jamais eu 
Isa pareille, même dans l’Inde, le 
| pays des splendeurs. C’est en effet 
A|la première fois qu’un Roi d’An- 
fLgleterre sera venu à Delhi prendre 
À] possession de sa couronne d’Empe- 


OUT 


REDUITS 


Jour d'actions de 
grace 


Prix du billet simple plus un | des Indes 

tiers pour le voyage aller et | Tous les Rajahs et autres grands 
retour entre toutes les gares A] dignitaires hindous au nombre de 
1150 seront présents à la cérémo- 
{inie. On y verra aussi les troupes 


HSE 


— du — 


Canadian Northern Railway 


Au Canada. Ale 1 , 
Al indigènes . ou 
Billets en vente du 27 au 30 Ml re ges 2e avec leurs brillants uni 
octobre. 


{| Le Roi et la Reine arriveront à 
À] Delhi le T décembre au matin, le 
É| vice-roi leur présentera alors les 
Princes Indiens. 

Des tournois de toutes sortes au- 
ront lieu, ainsi qu’une revue des 
|| troupes. Au milieu de décembre, 
ile Roi ira chasser dans le Nepal, 

fl tandis que la Reine ira à Agra. 
116 Dre R. Ta 1712 ï a Quaerante-quatre , automobiles, 
Edmonton, Alta. A|dont quatre pour l’usage person 


Validité du retour jusqu’au 
ler novembre, 1911. 


Pour tous renseignements 
s'adresser à— |. 
JOS. MADILL, 
Agent des voyageurs pour 
la ville, 


finel du Roi, seront envoyées aux 
Indes pour le Durbar. 

Le camp impérial de Delhi qui 
sera spécialement établi pour le 
Durbar, aura une superficie de 
25 milles carrés, 831 bureaux de 
poste et 10 bureaux de télégraphe 
y seront établis, deux usines élec- 
triques, construites spécialement, 
fourniront la lumière et la force 
motrice; pendant la durée des fé- 
tes des marchés et des foires au- 
ront lieu à cet endroit, afin de 
faciliter les approvisionnements. 
Cent mille ouvriers travaillent de- 
puis plusieurs semaines à l’instal- 
lation de cette ville éphémère. 

Le trône du Roi sera d’or et 
d'argent et c’est sous un dôme d’u- 
ne richesse inouïe que le nouvel 
empereur des Indes recevra l’hom- 
mage des maharajahs, des princes, 
des zerscnnages officiels et da 
peuple. 

On fera des distributions d’ar- 
gent et de vivres aux mendiants 
hindous qui accoureront de tous 
les points du pays. 

D'après les renseignements pris 
auprès des compagnies de paque- 
bots, au moins 25,000 personnes 
partiront d'Angleterre pour aller 
assister au Durbar de Delhi. 


LES PILLEURS DE TRAINS 
FONT DES LEURS. 


MEXICO, 16. — Des bandits 


masqués ont arrêté un train ve 


(Grand Tronc Pacifique... 


JOUR  D'ACTIONS 
DE GRACE 


LUNDI, 30 OCTOBRE, 1911. 


Prix du billet simple plus un tiers 
pour le voyage aller et retour 
entre toutes les gares 
du réseau. 


Billets en vente du 27 au 30 oc- 
tobre. Bons pour le retour 
jusqu’au ler nov. 


S’adresser pour tous renseigne- 
ments à— 


JU. F. PHILP, 
Agent des voyageurs pour la ville, 


—153 Jasper E. Tél. 4057— 


J. W. Copeland, de Dayton, Ohio, 
acheta une bouteille de remède 
““Chamberlain” pour son petit garçon 
qui avait un rhume, avant que la 
bouteille ait été employée ‘entière- 
ment, le rhume était guéri. N'est-ce 
pas mieux que de payer une facture 
de médecin de $5.00? En vente chez 
tous les droguistes. 


F ermiers! F er mers! F ermers! 


L'UNION FAIT LA FORCE 
$2.50 Cette modique somme assurera vos bâtisses $2.50 


pour à ans, 


Tous les fermiers d’'Alberta n'ayant pas encore d’assu- 
rances sur leurs bâtisses sont invités à se joindre à notre union 
qui à été fondée par les fermiers eux-mêmes dans le but de se 
venir en aide mutuellement pour couvrir les pertes causées 
par le feu, la foudre et le vent. La prime à payer est minime 
et les conditions sont les suivantes: Le prix d'entrée dans 
d’Association est de deux piastres et demie pour la période de 
trois ans. Durant ce temps si aucun incendie ne se produit le 
membre unioniste n’aura rien à payer. En cas d'incendie une 
souscription sera faite entre tous les membres de l'Association 
pour venir en aide à celui, ou à ceux qui subiront les pertes 
telles que décrites dans nos règlements. 

Si vous désirez faire partie de notre union vous n’avez 
qu’à remplir le blanc ci-dessous et vous recevrez d’ici à trente 
jours votre certificat vous donnant droit à tous les avantages 
de cette Union. Il est entendu que les propriétaires de maisons 
situées dans les villes ou villages ne pourront assurer celles-ci 
car notre union est pour les fermiers seulement. 


BLANC D'ADMISSION. 
Dépt. Organisation, - Boîte Postale 1343 
Edmonton, Alberta. 
Monsieur l’Organisateur :— 

Désirant faire partie de votre Union, je vous envoie, ci- 
inclus, ce jour, la somme de deux piastres et demie pour la- 
quelle vous voudrez bien me faire parvenir un certificat me 
donnant droit aux avantages de l’Union en cas d'incendie, 

Votre dévoué, 


Nom ............,...4 se ss ossueses 
Adresse ,,...,.,,... use ressrerssuses 


Province ...........,,.....,. 
Veuillez donner ci-dessous la liste des bâtisses que vous 


TRAVERS LE MO 


nant d'Acentingo, ont volé les 
voyageurs et en refusant de laisser 
les conducteurs faire les si- 
gnaux nécessaires à un train de 
marchandises qui suivait, ont pro- 
voqué un désastre causant la mort 
de deux personnes et en blessant 
quinze autres. Los voyageurs sé 
taient placés en ligne le long de la 
voie, pour se laïsser dépouiller de 
leurs valeurs, lorsque le train de 
marchandise arriva et s'écrasa sur 
l'arrière du premier convoi. Plu- 
sieurs voyageurs ne purent se sau- 
ver à temps ei-furent blessés par 
des débris de bois et de fer des 
wagons mutilés ; les bandits, après 
avoir dépouillé les voyageurs et 
les employés, mirent à sac le train 
de marchandise et se  retirèrent 
dans les montagnes avoisinantes. 
En dépit d’actives recherches, 
ils sont demeurés introuvables. 


LA RENTREE DE M, CLE- 
MENCEAU. 


PARIS, 9.—On dit que M. Clé- 
menceau, ancien président du con- 
se 1, va faire sa rentrée dans la 
\ à politique. Il a décidé d'aller 
faire une tournée dans le départe- 
ment du Var, qu'il représente au 
sénat. Il fera une série de confé- 
rences sur la politique étrangère 
de la France. Sous ce rapport les 
idées de M. Clémenceau diffèrent 
entièrement de celles de M. Cail- 
laux et de son cabinet. 

M. Clémenceau va donc repren- 
dre son rôle de chef de l'opposition 
en même temps que son titre de 
‘“tombeur'’ de ministère. 

D'après M. Clémenceau, la 
France doit refuser de se défaire 
d'une partie importante du Con- 
go, en fuveur de l'Allemagne. 

M. Clémenceau a 70 ans. 


LE TRAIN VICE-ROYAL. 


MONTREAL, 16. — La Com- 
pagnie du Pacifique Canadien 
vient de terminer l'aménagement 
du train qui sera mis à la dispo- 
sition du Due et de la Duchesse de 
Connaught pendant leur séjour au 

fanada. Ce train, qui sort des usi- 
nes Angus, est un chef-d'oeuvre 
de bon goût et d'élégance. Le ta- 
lent des dessinateurs les plus ha- 
biles et d'ouvriers d'art a été mis 
à l'oeuvre pour faire de ce convoi 
un véritable palais roulant et 
c'est sans aucun doute le train le 
plus luxueux qui soit sur le 60] 
d'Amérique. 

Ce train comprend plusieurs ça- 
lons de toute beauté, une salle de 
musique, des chambres à coucher, 
fumoirs, salles de sain, cuisines, 
etc; le dernier wagon est un véri- 
table salon de glaces pour permet- 
tre à la vue d’embrasser tout le 
passage traversé. La suspension 
des voitures a fait l'objet de lon- 
gues recherches pour arriver à 
supprimer toute  trépidation ct 
toute secousse. 

C'est ce train qui a amené Leurs 
Altesses royales de Québec à Otta- 
wa. 


LES USINES DE CALGARY. 


Elles emplec:c: . su bas mot, 3,000 
hommes. 


WINNIPEG, 17. — Les usines 


dique le C. P. R. foit actuellement 
Hiconstruire à Calgary 
Jicoup plus considérables qu’on le 
A'disait, il y a quelque temps. Elles 
{lemploieront en effet plus de 3,- 
R 000 hommes, une fois terminées. 
d' Elles seront done plus considéra- 


sont beau- 


bles que celles de Winnipes. 
peg 


UN PARADIS POUR LES 
CHASSEURS. 


VANCOUVER, B.C., 16.—Le 
gouvernement provincial de Co- 
lombie Britannique vient de déci- 


der d’acheter un grand nombre del. 


chevreuils pour les placer dans la 
l s . : îl h: : & 
plus grande des îles (Charlottes, 
situées au large de Prince Rupert. 
Le but du gouvernement est de 
créer un territoire de chasse pour 
les sportsmen du Canadn et des 


A Etats-Unis et de s'assurer ainsi un 
revenu appréciable. 


MORT DU SENATEUR CHE- 
VRIER. 


WINNIPEG, 14 — L’honora- 
ble sénateur Noé Chevricr, mem- 
bre du parlement canadien depuis 
le 19 janvier 1909, est mort à Win- 
nipeg, mardi dernicr. Il était âgé 
de 62 ans. Le défunt était l’un 
des plus influents libéraux du Ma- 


| nitoba. 


LES ELECTIONS PROVINCIA- 
LES EN ONTARIO. 


TORONTO, 16.— Sir James 


Whitney a annoncé officiellement 


licet après-midi, que le parlement 


Éraient les dix élections partielles 
D devenues nécessaires par l’élec- 
“tion de huit députés conservateurs 
| au Fédéral, la mort d’un autre dé- 


désirez assurer. Dimensions Valeur législatif d’Ontario serait sous peu 
Maison . n x ue. $ dissous, et que les élections au- 
Ft 2 raient lieu dans la première semai- 

1 Grange... ... ... x esse see $—— ne de décembre. 
ù Etable x RE: || Les dépenses  qu’occasionne- 


Grainerie,. ... ... 


Cochrane, au rang du 


dans le cabinet Borden et en plus 
le terme de la législature expirant 
au mois de juin, sont les principa- 
les raisons qui motivent cette dé- 


cision. 


Les libéraux n’accueillent pas 
cette nouvelle avec enthousiasme, 
car à peine revenus de leur dé- 
faite, à la dernière élection fédé- 
rale, ils n’ont pas eu le temps de 
se réorganiser, et n'ont seulement 
que dix-huit membres sur 106 dans 


la législature actuelle. 


moins, ils sont déterminés à com- 
battre hardiment, et leur idée est 
de concentrer leur énergie sur un 
certain nombre de sièges. L’hon. 
À. C. Mackay, le chef de l’oppo- 
sition provinciale, a fait ce soir u- 
ne déclaration officielle de sa poli- 
vigoureuse 


tique et a attaqué 
ment le gouvernement. 


LES TERRES DE L'OUEST. 


Le Pacifique a vendu huit fois 
plus de terrains cette année 


qu'en 1910. 


MONTREAL, 16.—On déclare, 
au bureau de colonisation 
P. R., que la compagnie a vendu, 
septembre, ù 
huit fois plus de terrains qu’elle! mois chaque année sur le terrain, et la |$ 
n'en avait cédés durant la même 
période de 1910. C'ette constatation 
seule"suffit pour prouver l’oeuvre 
l'immigration ac- 
complie par le gouvernement de 


aux mois d'août et 


excellente de 


Sir Wilfrid Laurier. 


UNE VILLE NOUVELLE SUR- 
GIT DANS L'OUEST. 


WINNIPEG, 17. — La nou- 
velle ville Transcona,qui se trouve 
sur la route du Grand Tronc Pa- 
cifique, à environ trois milles à 
l’est de Winnipeg, s’érige avec 
une rapidité étonnante. 
dans les limites de cette ville que 
la compagnie a décidé de construi-|tainsdistricts,auxconditionssuivantes |f 
re, au coût de plus de $6,000,000 
des usines de construction où plus 
de 4,000 hommes trouveront de | construction d'une maison d’une valeur || 
l'emploi. Ces: usines serout mises |de 8300, 
-en opération par la compagnie du 
Grand Tronc Pacifique et seront 
les mieux outillées qu’il y ait en 


Amérique. 


Les rues de la nouvelle ville 
sont larges et très bien tracées; 
de vastes terrains ont été réservés 
pour le$ pares publics et les jeux. 

Les rues’ principales sont: Re- 
gent, 90 pieds de largeur; Bnnd, 
35 pieds et Oxford, 99 pieds. 


C'est | droit de homestead et ne peut acheter|f 


de 66 pieds de largeur. | l 

Les salaires payés aux ouvriers |h 
dans les usines atteindront le chif-|$ 
fre de $300,000 à $400,000 par || 


mois, 


de l\ SAkN'A 


ET COMPAGNIE 


EXPOSITION SPECIALE 


d'articles pour les bébés et de 
tapis de voitures d'enfants 
chef d’une famille, ou tout homme âgé |} 


de plus de dix-huit ans, peut prendre || Articles assurant le confort et les délices de Sa Majesté 


comme homestead un quart de section || BéBé. 
des terres du gouvernement dans|| 
le Manitoba, la Saskatchewan ou! 
l'Alberta. 

Le demandeur droit comparaître || 
personnellement à l'agence onu à la} 
sous-agence des terres du district 
Une inscription de homestead peut 
être faite par procuration, sous cer 
taines conditions, par le père lu mère, 
le fils, la fille, le frère ou la soeur du|| 
demandeur. 

Devoirs.—Au moins un séjour de six |} 


Quand vous avez un mauvais rhu-!8Ë 
me, vous désirez un remède aussi ef- | 
ficace que possible. Voici l’opinion|k 
d'un droguiste: “J'ai vendu le remède |Ë 
“Chamberlain”’ pour le rhume pen-|h 
dant quinze ans” dit Enos Lollar, de | 
Saratoga, Ind., ‘et je le considère le |£ 
meilleur qui soit en vente.” En ventel|Ë 
chez tous les droguistes. 


Résumé des Règlements concernant |É 
les Homesteads du Nord-Ouest fl 
Canadien, ñ 

Toute personne se trouvant le seul |f 


Manteaux en cachemire erème et en étoffe Bedford—plu- 
sieurs modèles différents: Prix de ........ $2.25 à $6.00 


MANTEAUX EN DRAP “OURS” 


Le comble du confort; couleurs blanche, grise, cas- 
tor et rouge ‘‘cardinal”’, Garnitures en passementerie, 


ses... 82.76 à $8.00 


mise en culture de celui-ci durant un|f 
terme de trois ans. Ï 

Un possesseur de homestead peut |! 
vivre dans un rayon de 9 milles de son || 
homestead, sur une ferme de pas|! 
moins de 80 acres possédée et occupée} 
par lui, ou possédée par son père, sa! 
mère, son fils, sa fille, son frère ou sa} 
soeur. es 

En certains district un homesteader 
peut prendre en préemption un home- 
stead dans la voisinage du sien, Le|i 
prix d'achat en est de $3.00 l’acre et les|| 
devoirs sont les suivants : résidence|} 
sur l’un ou l’autre homestenad de six 
aus, à dater de l'entrée du homestead, |! 
et culture sur le hamestead de préemp- |! 
tion de 50 acres. 

Un homesteader qui a utilisé son|} 


COUVERTURES POUR VOITURETTES. 


Très ingénieux articles en drap ‘‘ours, empêchant 
absolument Bébé de prendre froid, Prix: $3., $3.76 et $4. 


et 
BONNETS 


Bonnets variés, en soie, cachemire, feutre et velours; 
couleurs blanche, bleue pâle, bleue marine, rouge ‘‘cardi- 
nal”, rose, brune et verte—de..........".,.. 65c. à $2.00 


Guôêtres de laine, mitaines de laine, bas de cachemire 
et de laine, tricotés unis et de fantaisie; toutes couleurs, 
de homestead de préemption dans son! prix très modérés. 
district peut en acheter un dans cer-|| 


279-76 Jdesper Est 
Edmonton AÏta. 


Charbon.— Le droit d'exploitation 
d'une mine de charbon peut être ob- 
tenu pour un terme de vingt et un 
ans, renouvelable, à raison d'un paie- | 
ment annuel de $1.00 par acre ; en 
aucun cas une surface de plus de 2560 
acres pouvant être louée à un même 
individu ou à une compagnie. Un droit 
royal de 5 cents par tonne sera perçu | 
sur tout charbon vendable d’une mine. |° 

W. W. CORY Ë 

Député ministre de l’Intérienr. |k 

N.B. La publication non autorisée de|f 
cette annonce ne sera pas payée. 


Vue à vol-d'oiseau 
de la 


Sous fa surveillance des officiers du Gouvernement Canadien 


Très Spacieuse, bien installée, parfaitement outillée—la Distillerie de Berthierville représente 


une des grandes industries du Canada et non des moins intéressantes—l'industrie du Gin ou Eau- 


de-Vie de Genievre. 


Les additions successives faites à l'usine indiquent la vogue croissante du GIN CROIX ROUGE 


—le.type du Gin pur dont l'âge a développé l'arome et dégagé la fine saveur. 


Toutes les opérations qui contribuent à la production du Gin Canadien se font sous la surveillance du Gouver- 


nement représenté à la Distillerie par une escouade d'agents distribués dans les différents départements et entrepots. 


D'immenses approvisionnements de grains : Orge, Seigle, Maïs, entassés dans les greniers spacieux--véritables 


greniers d'abondance,—alimentent chaque jour la Distillerie qui en consomme des quantités prodigieuses. Le 


est une Eau-de-Vie extraite de la moelle du grain canadien, associé aux baies de Genièvre des meilleures pro- 


venances. 
mentation en eau-de-vie, 


Les parties nutritives du grain sont transformées en sucre, lequel à son tour est transformé par la fer- 
de la même façon que les ferments de l'estomac transforment en alcool le sucre que 


nous absorbons dans notre thé ou sous toute autre forme. 


forcées. 
quel succès, 


Le sucre soutient les forces : on donne une ration de sucre aux soldats pour les soutenir pendant Îes marches 
Napoléon 1 leur donnait un petit verre d'eau-de-vie—-du sucre transformé-—dans le même but et avec 


l'histoire le rapporte tout au long. Naturellement, comme des meilleures choses, il ne faut pas abuser 


du sucre—pas plus que du Gin ou de tout autre produit de consommation. 


e. 6 . . . . 
Le Gin ‘Croix Rouge” est pur, muri en entrepat, et chaque flacon porte le timbre officiel de Contrôle du 


Gouvernement Canadien: la garantie du Consommateur, garantie que n'offrent pas les Gins importés 
qui ne sont pas surveillés en cours de fabrication, ni à l'exportion, ni à l'entrée au pays et qui sont l'objet de fal- 
sifications dangereuses—le fait a été officiellement admis devant la Commission Royale d'Angleterre. 


Buvez donc en toute sécurité le GIN CROIX ROUGE, Le Gin avec une garantie, 


BOIVIN, WILSON & QE, Dlotributeurs, MONTREAL 


L'HOMMAGE DE QUEBEC AU 


MARQUIS DE MONTCALM. 


Depuis le 16 octobre Montcalm 
a sa statue à Québec, ainsi se trou- 
réparé un oubli de plus d’un siè- 


couragera, dans l'avenir, à imi- 
ter ce grand exemple de courage 
et de vertu. 


Et puisqu'il faut mettre à côté 
de Montcalm, cet autre grand nom 
de Wolte, disons que tous deux ont 
bien servi leur patrie, et que si la 
fortune a favorisé Wolfe, la dé- 
faite de Montcalm a été glorieuse 
et noble. 


Morts tous deux au champ 
d'honneur, Wolfe n’a pas Vu son 
triomphe et Montcalm n'a pas vu 
le désastre. Tous deux ont consacré 
leur vie et leur sang à une cause 
juste et sacrée, 

Le projet d'élever une statue à 
Montcalm, en France, partit de 
Vauvert, lieu de naissance du hé- 
ro. 


vel 
cle. 

Le héros français, tombé les ar- 
mes à la main, en défendant au 
nom de Dieu et du Roi, les ‘‘quel- 
ques arpents de neige”, dont l’An- 
gleterre à fait le Canada, méritait 
bien cet insigne honneur, et c’est 
pour lui rendre justice que les 
lrançais et les Canadiens ont dé- 
cidé de lui faire l'hommage d’un 
monument, 


Yn élevant cette statue au 
“(trand Marquis,” on a coulé en 
bronze, au soleil canadien, une pa 
ge d'histoire qui rappèlera in- 
Jassablement aux Canadiens-fran- 
cais un passé de gloire, et les en- 


| 
Tapisserie artistique | 
L’art dans la décoration des murs a fait de grande | 
progrès ; dans le choix d’un papier la beauté doit aller de 
pair avec le genre demandé par une pièce ou par une au- | 
tre selon la destination de celle-ci. 
Le choix d’un papier de tapisserie demande, en plus | 

du goût, une longue expérience, nous mettons la nôtre à 1E 
votre disposition. | 


DESILETS & COMPAGNIE. 


Téléphone 1863. 311 Avenue Jasper Ouest 


Forest Heights 


En face le nruveau pont de l'est actuellement en construction. 
LOTS $160 ET PLUS. | 
1-4 comptant et le surplus en 6, 12 et 18 mois. 
.WINDSOR REALTY LTD. 


Conditions: 


672 Première rue Téléphone 4654 


W. S. RANDALL, Gerant 


COURTIERS EN TOUS GENRES 


(actions et obligations) 
Transactions à à la Bourse de Vancouver par l’entre- 
mise de notre représentant spécial à Vancouver, 


EDIFICE DE LA BANQUE DES MARCHANDS 
EDMONTON, ALTA, 


David Roberts 


Edifice de la Banque impériale. 


Boîtes Postales: 


Edmonton 1167 
Strathcona 400 


Téléphones: 


Edmonton 5321 
Strathcona 3956 . Ê 


Bon charbon Livraison rapide. 


1Ideux bronzes 
H | Montcalm était réalisé et la fonde- 
rie de Val d'Osne faisait parvenir 
Ha Québec, en mai 1910, l’oeuvre 
Mid'art qu'on va inaugurer. 
Adéposa au manège militaire. Le 
d'gouvernement accorda gracieuse- 


M, Gaston Bouzanquet, un riche 
citoyen de l'endroit proposa à M. 
Léopolkl Morice, statuaire, de Pu- 
ris, de faire deux monuments iden- 
tiques pour le bronze et le piedes 
tal. L’un devait être installé à 
Vauvert même, et l’autre à Qué- 
bec, l'un au berceau de ka jeunes- 
se de Montcalm, l’autre sur le thé- 
âtre de ses exploits, 


Le projet de M. Bouzanquet de- 
vint populaire et les citoyens de 
Vauvert et de Nîmes se formèrent 
en comité d'initiative. Déjà plu- 
sieurs personnalités marquantes 
de Trance avaient donné leur adhé- 


sion au projet, quand en fut sai- 


sie la “CANADIENNE” de Pa- 
ris, qui réussit à grouper des adhé- 
rents parisiens. 

On voulait, non-seulement , fui- 
re revivre Montcalm, mais aussi 
faire connaître le Canada, dans le 
midi de la France, et créer un 
mouvement favorable à notre : pays 
C'était du reste à l'époque où 
MM. Laurier, Fielding et Brodeur 
travaillaient à négocier le traité 
de commerce frauco-canadien, qui, 
depuis, a tant contribué au déve- 
loppement des relations entre Île 
Canada et la France et à unir les 


"deux pays par des liens plus é 


troits, 

Pour mieux réussir, le Comité 
français demanda aux citoyens les 
plus distingués de Québec, Mont- 
réal et Ottawa, de vouloir bien se 
joindre à lui, et le Cumité Cana- 
dien fut composé de Sir Louis Je- 
té, alors lieutenant-gouverneur, 
de Mgr Bégin, de Sir Lomer Gou- 
in, des honorables À. Turgeon, 
Geo, Garneau, P.B. de la Bruère, 
Chs. Langelier, Mgr Vaguy, 
l'hon. juge Chauveuu, M. Ernest 
Gagnon, l’hon. Thomas Chapais, 
M. H. S. Lesage. l’hon. M. Tur- 


siner, M. le sénateur Choquette, M. 


N. E. Dionne, P. B. Casgrain, Sir 
François Langelier, M. le juge 
Blanchet et le Dr Vallée. 

M. Georges Bellerive servait 
d'intermédiaire entre le Comité de 
Vauvert et celui du Canada. 

Après quelques mois seulement, 
les sous-comités, celui de Québec, 
avec Sir Louis Jetté à sa tête, ce- 
lui de Montréal avec le poète luu- 
réat, M. Chapman et l’hon. L. O. 
David comme chefs, réussirent à 
faire souscrire respectivement 
$500.00 chacune. En l'rance, on 
rivalisa de zèle, mais des événe- 
ments douloureux et des difficul- 
tés sans nombre vinrent entraver 
ce beau début. Les socialistes re- 
fusèrent de souscrire pour honorer 
un français de l’ancien régime, 
puis les inondations et les trem- 
blements de terre, dans le midi, 
contribuèrent pour beaucoup à ra- 
lentir la souscription. 

M. Bouzanquet et'ses amis le 
Vauvert sortirent vainqueurs de 
ces embarras, et, reprenant leurs 
relations avec le comité canadien, 
les souscriptions d’ici furent por- 
tées à 62,190. 

Le 15 octobre 1909, le projet des 
en l'honneur de 


On Ja 


ment la remise des droits de doua- 
ne, et la compagnie Allan, les 


frais de transport. 


M. Léopold Morice, statuaire, 


- auteur de la magnifique “‘Républi- 


que’ * sur la place de la Révolution, 
à Paris, est un des meilleurs artis- 


"&ltes français. Il est chevalier de la 


LIBRAIRIE ET PAPETERIE EN Tous GENRES. 


Nous avons un. des meilleurs assortiments de tout l'Ouest pour les 
articles scolaires; qualité excellente et prix modérés. 


Téléphone 1427 — (à côté le l’hôtel King Edward) — lère rue, 


DU & ANADA 


incorporée en 1869 
Capital payé . . . . . . . . # 6.200.000 *. 
Réserve et profits non répartis $ 7.200.000 
Capital total. . . . : .. #100.000.000 


Bureaux principaux . . MONTREAL 


H.S. HOLT, Président 
E. L. PEASE, Vice. Président et Gérant Général 


Succursale d'Edmonton: ....,,...,.,.,.,.. J, F. McMillan, Gérant. 
de Morinville: ................, J. D. Hamilton, Gérant. 
de Vermilion: .......,,..,.,,,,,.. R. 8. Gates, Gérant. 
d’Athabasca Landing: .......... J. M. Howley, Gérant. 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 
ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


A Paul Chabert, architecte 
| mes, ancien élève de l’école Natio- 


H | Légion d'Honneur. 


Son oeuvre, bien inspiré, repré- 


d|sente Montcalm tombant frappé à 
Aimort. Au-dessus de lui, s'élève u- 
ne femme, représentant la gloire, 
Ë qui lui apporte la couronne de 
H|l'immortalité. Le groupe est plein 
Aide vie et d'une émotion intense. 


Le piédestal est l’oeuvre de M. 
de Ni- 


nale des Arts décoratifs. C’est un 
chef-d'oeuvre de goût, sobre et ar- 
tistique. Il est absolument identi- 
que au monument érigé à Vestric- 
Candiac, France. Le Comité de 
Vauvert a bien voulu envoyer ses 
plans à Québec, afin que les deux 
bronzes reposent sur des socles i- 
dentiques. 

Le Monument de Montcalm a 
été inauguré, en France, le 17 
juillet 1909, avec beaucoup de 50- 
lennité. On en tira une splendide 
occasion pour eimrenter les bonnes 
et franches relations entre la Fran- 
ce et notre pays. MM. À. D. De- 
Célles et Thomas Côté représen- 
taient le Canada. 

À l'heure où nous écr ivons ces 


lignes nous n'avons pu lire éncorc 


le compte-rendu des fêtes de lundi 


| dernier, mais nous savons que rien 


n’a'été épargné pour faire de cette 


inauguration de la statue de Mont- 
ilcalm en terre canadienne, un glo- 
il rieux pendant aux fêtes qui se sont 
| déroulées en terre française. 
lointain pays ancestral, M. le pré- 
I|sident, et les membres du comité 


Du 


de Vauvert, le maire et les conseil- 


ll lers de Vestric-Candiac, de Nîmes 
let de Montpellier, le sénateur Dou- 


mergue, le comte de Montcalm, de 
Paris, MM. Morice et Chabert, le 


| général Meysonnier, le Dr DuTer- 
iltre, MM. Vitalis, Crémieux et plu- 


sieurs autres ont été officiellement 
invités à honorer de leur présence, 
cette cérémonie du Souvenir aui 
resserrera d'avantage encore les 
liens sympathiques qui unissent la 
Nouvelle-France à l’Ancienne. 


NOS PARCS 
NATIONAUX 


Les pares nationaux canadiens 
sont généralement peu connus du 
grand publie et cependant nous en 
avons sept, tous situés dans la ré- 
gion de l'Ouest du Canada et sur 
ce nombre il en est pourle moins 
six qui, pour la beauté agreste 
peuvent rivaliser avec le fameux 
Y'ellowstone Park,dont nos voisins 
du sud sont si fiers. 

Mais voilà ,on ignore volontiers 


ses propres avantages pour s'ex-| 


clamer à l’idée de ceux des autres, 
la chose est vieille comme le mon- 


e. 

C'est dans le but de remédier 
partiellement à cette ignorance 
inconcevable que nous faisons d’in- 
téressants emprunts au rapport du 
surintendant de nus parcs natio- 
naux qui vient de paraître. Voici 
tout d’abord la nomenclature de 
uo$ pures, nous avons dit qu'ils é- 
taient au nombre de sept; il y a 
d'abord le pare des Rocheuses, le 
moins ignoré de tous dont la prin- 
cipale attraction est Banff, le pare 
de Yoho, situé dans les Rocheuses 
aussi, le pare du Glacier, le parc 
aux Bisons, Le parc de l'Ile aux 
Elans, le parc Jasper et la réserve 
des lacs Kootenay. Les deux plus 
grands sont le parc des Montagnes 
Rocheuses, 4,500 milles carrés et le 
pare Jasper, 9,000 milles carrés. 
Le plus ancien est le pare des Mon- 
tagnes Rocheuses et le plus récent, 
le parc Jasper. 

Tous sont encore à l’état sauva- 
ge ou à peu près, à l'exception du 
parc des Montagnes Rocheuses où 
l'établissement de Banff a donné 
lieu à des embellissements eon- 
sidérables qui en ont fait l’at- 
trait le plus puissant des ama- 
teurs de la grande nature. 

La renommée de Banff déjà 
immense sera bientôt universelle. 

“Les paysages de Bantff et des 
environs, formés de magnifiques 
cimes couvertes de neige ,produi- 
sent une telle impression sur ceux 
qui visitent l’endroit, nout dit le 
rapport du surintendant, que des 
articles paraissent 
ment dans des revues et d'autres 
publications du motde entier. M. 
Edwin Ranson a lu devant la So- 

ciété d'histoire naturelle de Bed- 
ford, à Bedford, Angleterre, un es 
st dans lequel il tr aite presque ex- 
clusivement du parce des monta- 
ones Rocheuses du Canada, comme 
étant un endroit dont la beauté 
mérite d'attirer les touristes an- 


glais; Ce parce a une valeur 
inestimable pour le Dominion, 


pour la conservation des bois et 
du gibier.”? 

Le nombre de visiteurs qui 5e 
sont arrêtés à Banff l’année der- 
nière, est de 56,000, chiffre énor- 
me quand on considère le prix que 
coûte un voyage jusque là. 

Le parc Jasper est probable- 
ment destiné à devenir aussi po- 
pulaire, car la voie du Grand- 
Tronc Pacifique le rendra bientôt 
d'accès facile, et nul doute que 
cette compagnie tiendra à y at- 
tirer autant de touristes que pos- 
sible. T1 renferme 5,000 milles de 
superficie de vallées et de régions 
montagneuses, et il n’y a peut- 
être, nous dit M. Douglas, aueune 
partie de la grande région nord 
qui ait conservé un plus grand 
nombre d'anciens points de repè- 
re et de reliques historiques. Le 
parc Jasper comprend toutes les 
montagnes à l’est du grand faîte 
de portage qui sépare l'Alberta de 
la Colombie Britannique, et 
qui se trouve compris dans le bas- 
sin d'écoulement des rivières Sas- 
katchewan et Athabasca Il 
renferme aussi le grandiose mont 


Robson, la plus haute des monta- 


gnes Rocheuses, (13,700 pieds 
d'altitude). On y trouve encore 
des sources thermales supérieures 
à celles de Banff, dit-on. ‘Je 
crois,” dit M. Douglas, ‘‘que ce 
pare surpassera plus tard en im- 
portance tous les autres parcs du 
Canada, et lorsqu'on 6’occupera 


de «cs ressources naturelles et de. 


leur développement, il deviendra 
la source d'un. revenu perpétuel 
pour le pays.” 

Beaucoup plus petit, mais non 
moins attrayant, paraît-il, est le 
pare Yoho, où le club Alpin a é- 
tabli son campement annuel. 

“Le nom seul du pare, nous dit 
le surintendant, nous rappelle que 
l’aspect grandiose et magnifique 
de cette merveilleuse localité n'a 
pas échappé à l’admiration des 
aborigènes. L'exclamation des 
cris “Yohoo!”? signifiant: “Qu’- 
est-ce donc’ nous porterait à 
croire qu'ils étaient toujours en 
éveil dans l'attente de quelque 
merveille inattendue ; le plus cela 
ressort de la description qu’ils ont 
faite des chutes Tackakkaw, lors- 
qu'ils leur ont donné ce nom 
qu’elles conservent encore, et qui 
signifie: “C'est beau! c'est très 


continuelle- | 


LE COURRIER DE L'OURST, JEUDI, 19 OCTOBRE, 1911. 


les chutes suffi- 


beau ! p”? Seules 


raient à rendre une localité po-|$ 

pulaire, mais quand on considère |B 
que cette merveille n’en est qu'une |É 
entre beaucoup, -il n'est pas sur-'Ë 
un | 
tribut si généreux de la part des!k 


prenant que le Yoho reçoive 


touristes du monde.” 


Le parc aux Bisons et le parc!iE 
de J’Ile aux Elans sont surtout|E 
réservés pour la propagation et la!E 
conservation des animaux sauva-|£ 


ges. 


ment excellente. On paraît y don- 
ner suite avec intelligence. Tant 
mieux. [1 y a dans les Rocheuses 
assez de merveilles pour y attirer 
quand on les aura toutes mises en 
relief, les touristes du monde en- 
tier. 
L'ENERGIE DE M. G. E. 
AMYOT. 


Il inaugurera, le 15 novembre 
prochain, la nouvelle fabrique 
de la ‘‘Dominion Corset Co.’’ 


MONTREAL, 15.— M. Georges 
E. Amyot, de Québec, était au- 
jourd'hui à Montréal. Il déclare 
que la nouvelle usine qui va rem- 
placer les ateliers de la ‘Dominion 
-Corset Company’, qui ont été dé- 
truits par le feu le printemps der- 
nier, seront complètement terini- 
nés le 15 novembre. 

M. Amyot constate avec une sa- 
tisfaction bien légitime que quand 
même cet incendie ç'est produit 
pendant qu'il était lui-même en 
vacances en Europe, ce qui l’obli- 
gea à interrompre brusquement ce 
voyage, quatre usines provisoires 
organisées daus divers quartiers de 
Québec ont pu exécuter des com- 
mandes 26 jours après l’incendie. 

Six semaines après le feu ,la 
production était aussi forte qu'a- 
vant. Après avoir hésité un mor 
ment à transporter son usine à 
Montréal. M. Amyot, qui uvait 
déjà été jusqu'à acheter un grand 
terrain d’usine dans notre ville, se 
décida à la construction d’un nou- 
vel édifice, sur une échelle beau- 
coup plus grande qu'auparavant, 
mais au même endroit. 

Trois mois après l'incendie, en 
septembre—c'est-à-dire dans un 
mois où les affaires sont toujours 
très actives, les employés travail- 
laient déjà dans l'usine nouvelle 
mais encore inachevée. Malgré ce- 
la la production a été de 25 p.c. 
supérieure à celle du mois de sep- 
tembre de l’année dernière. 

Le 15 novembre prochain, soit 
moins de dix mois après le feu, 
la nouvelle usine sera complète- 
ment terminée et vers le ler dé- 
cembre, cette magnifique manu- 
facture neuve, qui sera un des plus 
grands élablissements industriels 
du Canada et probablement la plus 
grande fabrique de corsets qui ex- 
isie dans tout l’empire Britanni- 
que, sera en plein fonctionnement. 
Le personnel se prépare déjà à cé- 
kébrer le vingt-cinquième anniver- 
saire de la fondation de cette 
grande entreprise. C’est un véritu- 
ble événement de famille qui au- 

ra lieu à Québec entre Noël et le 
Nouvel An. 

Un assure que la production de 
la Dominion Corset Company est 
quatre fois plus considérable que 
celle de n'importe quelle autre fa- 
brique de corsets du Canada et M. 
Amyot attribue le secret du succès 
de la compagnie au fait qu'elle ne 
produit que des corsets de tonte 
confiance à des prix très populai- 
res. 

M. Amyot n’est pas non plus 
du nombre des manufacturiers ac- 
nadiens auxquels s'adressait la cé- 
lèbre remarque de M. ielding, 
sur la publicité, et notre journal 
est heureux de déclarer qu'en fé- 
licitant M. G. KE. Amyot d’avoir 
su Si promptement remonter $0n 
usine, après une catastrophe qui 
aurait été un coup fatal pour‘un 
homme moins énergique, il ne fait 
que donner un témoignage de 
courtoisie à l'un de ses clients les 
plus estimés. 


À VENDRE, À ST-HIPPOLYTE, trois 
terres superbes, à des conditions 
faciles et avantageuses. St-Hippoly- 
te est une belle paroisse de langue 
française très bien organisée. Pour 
renscignements s'adresser à MM. 
gogault ct Legris, St-Hippolyte, 

ask, 


BOUTIQUE DE FORGE 
À VENDRE 


Monsieur P. E. Constantin, for- 
geron de Rivière-Qui-Barre, Alta., 
qui désire abandonner son métier 
à cause de son âge avancé, offre 
en vente, à un prix très bas pour 
jusqu’au 22 novembre seulement 
ce qui suit: 

Un lot de 100x150 pds. voisin 
de léglise et sur lequel il y à u- 
ne boutique de forge, avec outils 
pour deux forgerons et un char- 
ron. (Oüÿrage garanti, à l’année, 
pour les trois), une maison avec 
une partie des meubles, un han- 
gar, une écurie, ete., etc. 

M. Constantin est le seul forge- 
ron dans la paroisse, 

Pour plus de renseignements, 
adressez-vous au propr iétaire lui- 
même. 
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Edmonton Accountant & Financial Co 


Tenue de livres, Auditions, Liquidations et Administration 
Spécialité. 


COLLECTIONS 


136 Ave Jasper O. 
EDMONTON, ALTA. 


Téléphone 56334 


L'idée de ces pares fut certaine- Se 


Adresses recommandées à nos lecteurs 


Firms recommended to our readers, 


BANQUE. 
*Banque d’Hochelaga Téléphone 1460 164 Jasper O. 
AVOCATS, {Barristers) AVOUES, NOTAIRES. 
*J, FM. Canniff, ...... 2528 ,..........., 110 lère rue 


ses LEICDHOIC AAUY sors sesorseo ses 


E. B. Cogswell, ....... ” 5093 ........... 83b Jasper E 
Emery, Newell, Ford, Bolton, . 

& Mount ....,...., 1117 .........,. 188 McDougall 
D. H. MacKinnon ..…. . 1641 ............ 264 Jasper E. 
E. S. McQuaid, ...... 9 4224 ........... 124 McDougall 


#Rutherford, Jamieson 
& Grant .... 
Short, Cross, Biggar & Cowan 
Short, Woods, Biggar 
& Collison ......... ” 1151 ........ 
ARCHITECTES 
*Barnes & Gibbs . ” 1361 ............ 205 Jasper E. 
*James Henderson .... 40385 ............. 42 Jasper O 


DESSINATEUR (Building designer). 
4442 


LE] 


4443 Strathe. et 205 McDougall 
1151 14 rue Howard. 


CRC 
LE 


.. 14 rue Howard 


LE 


*J. H. Rudy ......... 7 4442... RPEETE 645 lère rue 
… ARPENTEURS (Gurveyors) 
Cautley & Carthew ’ sossrsssoses 141 Jasper O. 
Driscoll & Knight, . . Tr ol cos... 66 MoDougall 
H. P. Keith, ALS., :. ‘4845 ............ 140 Jasper O 
#*Maurice Kimp ...... ” .2638 ............ 848 Jasper E 
Wan. H. Waddell . ” 4767 ...... Imperial Bnk. Bldg. 
CONTRACTEU RS-CONSTRUGTEURS, 
W.S. Miller ......... ve... 707, 2ème rue 


AE. Simpsi eee... 1910 .....!!!!!!" 189 am: rue 


IMPRIMERIE ET DESSIN EN BLEU. 
(Blue Printing & drafting). 


Phelps-Jackson 4603 ... 56 McDougall, Suite 12 
PHARMACIES (Drugs). 
#*Medical Hall . 2188 .... 505 Namayo 
AGENTS D'l MMEU BLES, (Real Estate), "ASSU RANCES, ET 
PRETS (Loans). 
*Agences Impériales .. ” 4322 ............ 05 Jasper E. 
American Realty Co. ” 4746 ........,.... 821 lère rue 
L. Arsen’ault & Co. ...... s 4227 ....,.,...,.,..,..., 136 Jasper O 


LE] 


Edmonton Securities Co. 4512 ,............ 809 lère rue 

M. J. Fitzgerald ...... 2942 . . 1152 1ère rue 

*Fort George & Fraser Valley Land Co. ” 4173 .....790 lère rue 
1 


5, 


......, 


Hager & Richardson .. 682 .............. 89 Jasper E 

Knorr & Johnson ..... h 1646 ....... ...... 866 1ère rue 

Mechanic’s Construction Co.” 1971 ........ ..... b42 lère rue 

#*N.W. Land & Live Stock Co. Lt. 4667 ........, .... 001 lère rue 

Stuart & Co........... 2946 .,.......... . 546 lère rue 

DENTISTES. 

Clarence E. Eastwood KX corses 123 Jasper O. 

McPherson ........ ” 4946 ............. 651 lère rue 
STENOGRAPHE PUBL)C. 

Edward Grimes ...... 5043 ,............ 155 Jasper L 
BOULANGER! E (Bakery). 

#I, A. Peteh ........, 21711 ........... 2151 Jasper O. 

"VINS ET SPIRITUEUX. 

Capital Wine & Spirit Co. ?” 1250 .........., . 127 Jesper E. 

Wilson, Limited ..... 7 1416 ............ 256 Jasper O. 

SIROPS ET SUCRE D'ERABLE (Maple syrup & sugar.) 

The Golden Camp .... ” BU9T ........... 154 J'raser ave 
COUTU RIERE, (Dressmaking). 

All kinds of plain swing 7?” xx ...... room 68, 607 Jasper 

NETTOYAGE ET REPASSAGE D’ HABITS (cleaning&pressing) 

W,.R. Westrope ..... » 1979 ,....,....... 555, 4ème rue 

REPARATIONS DE SOULIERS (Shoe Repair). 
Progressive Shoe Repair Co. 7’ “+482 ......... Jasper O, coin 5e 
Sun Shoe Repair Co. ” 1820 ............. 609 Namayo 
LEÇONS DE SOLFEGE (Voice culture). 
Miss H. Macleod ..,.. ‘7? XX ........ 499 Victoria Ave. 
LECONS DE PIANO—ACCOMPAGNEMENT. 
Miss Edith Astley .... 2250 ....... .… 671 Namayo 
Miss Beatrice Crawfort »? 1416 ......... ‘Alberta College 
PIANOS & ORGUES (Organs etc.) 
Astley Jones Piano & Organ Co. 2250 ss sos 671 Namayo 


5? 


Mason Risch Piano NUE 55 Jasper O. 
MUSIQUE ET PHONOGRAPHES. 
. 2449, 501 Jasper E&138 Jasper O 


HOTEL 


LE 


J. J. Gourlay 


*Hôtel Richelieu .... 171 ème rue 
SERRURES ET COFFRE- FORTS (Safes & Lock). 
Baum Safe & Lock Co 7 4824 .......,..... 651 Namayo 
CAISSES ENREGISTREUSES (Cash Register). 
The National Cash Register Co, 1750. .. R36 Jasper O 
PORCELAINES & VERRERIES. (China, ‘Glassware). 


China Hall, H. Loder, Mgr. ?’ 2069 ............. 511 Namayo 
BRIQUETERIE (Brick Manufacture). 
Acme Brick Co. ..... 1622 ........... 7 Jasper O0. 


MATERIAUX DE CONSTRUCTION 
(Builders Material). 
1666 . none . 693 Be rue, 


Reed and Robinvon ..... 802 Jasper E. 
MARCHAND DE BGIS (Lumber Dealer) 
Fullerton-Grant Lumber Co, ”’ 4959 24 16ème rue 
BOIS (Lumber), FENÊTRES (Windows), PORTES (Doors). 
W. H. Clark Co. .... 1216 ce. Dé 9ème rue 
Cushing Bros Co...... 1338 ....... ..... Ave. Namayo 
, FABRIQUE DE CIGARES. 

Elk Cigar Co. ........ 807 Jasper E. 
VOITURES (Carriages) & INSTRUMENTS AGRICOLES 
Beals, Hoar & Beals .. 493 271 rue Rice 
FABRIQUES DE VOITURES (CarragesJ FORGES (Iron wks). 
D. G. Iatta Co 022 . 132 Fraser 
FONDERIE 


Imperial Foundry Mach. Co. Ltd. 2562 ............. 

REVENDEURS (2nd. Hand Store). 
sucette... 4246 86 Queent et 814 lère rue 
"ECURIES (LIVERY) 


W. P. Poucher, 


sons 


,»» 


Sssesresss 
sun. 


een IL URR ses secuse 


856 8ème rue' 


I. Nelson ..... 


…... 


Imperial Stables ...... 505 ........... 620 5ème rue 
Horner’s Livery ..... ” 193: ses Coin 1ère et Clara 
ENTREPRENEURS DE POMPES FUNEBRES. 
ï (Undertaker). 
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MeCoppen & Lambert 4515, ... 5ème rue, près Jasper 
MONUMENTS FUNERAIRES (Cemetery Work). 
Alberta Granite Work Co, ?? 4058 Ière rue, coin Clara. 


(*) Voir annonce spéciale dans (*) See special advertisement in 
le corps du journal. side the paper. 


Les Annonces du ‘“ Courrier ”? 
donnent des résultats 


Duese =] 
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“ 
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CREDIT-FONCIER F-C. 
Prête de l'argent 


sur les fermes en culture 
Sans délai et aux meilleures con- À 
ditions au plus bas intérêt possi- | 
ble. Vous épargnerez de l'argent 
en traitant directement avec 


nous 


Li S'adresser à 
HN G.H.GOWAN Gérant provinolal 
EDMONTON 


CHRONIQUE 
LOCALE 


Nous apprenons avec plaisir que 
le Dr Sabourin, venant de prov'n- 
ce de Québec, a décidé de s'établir 
dans la paroisse de l'Est. 

Notre distingué compitriote 
vient d'ouvrir un bureau de con- 
sultations au No. 911, avenue Ki- 
nistino. Nous ne doutons pas que 
par son talent il arrive prompte- 
ment à se faire une importante cli- 
entèle. 


ESS 


L 


M. 9. W. Boivin, bien connu à 
Edmonton, à été nommé, il y a 
quelque temps, par la Compagnie 
du C. N. R., agent de la gare de 
Crooked River, Sask. M. Boivin 
était précédemment à Lashburn, 
Nos félicitations pour cet avance- 
ment. 


Nous sommes heureux d’ap- 
‘ prendre le prochain mariage d'un 
de nos bons amis de Saskatche- 
wan, M. J. O. M. Legault, avec 
Melle Lésia St-Jean, de St-Al- 
bert. La bénédiction nuptiale sera 
donnée à St-Albert le 31 octobre 
prochain. 

M. J. O. M. Legault est un des 
plus vaillants défenseurs de la 
cause française dans l'Ouest et 
l'initiative patriotique dont il a 
fait preuve à maintes reprises lui 
a valu de nombreux amis dans nos 
centres français de la région. 

Nous offrons nos vives félicita- 
tions à notre ami Legault et nous 
lui souhaitons tout le bonheur pos- 
sible. | 


M. J. Geo. Lefaivre doit partir 
samedi pour Calgary où il rencn 
trera Mme et Melle Lefaivre qui 
arrivent de Québec pour s'établir 
parmi nous. M. Lefaivre est arri- 
vé depuis quelques mois déj: à 


a] décision de s’établir 
A] ment dans notre ville. Cette d'ici- 
| sion réjouira vivement les nom- 
1 breux amis que M. Lefaivre à su 
‘se faire depuis son arrivée ici 


ide Morinville, était de passage à 
| Edmonton cette semaine. M. Gau- 
! dette fait actuellement construire 
Alun vaste édifice à Morinville où 
Jlil a l'intention d'établir un magà- 
El] sin très moderne. 


|| tour de Montréal, après un voya- 
{| ge de 6 semaines; nous apprenons 


{| décédée au début de ce mois. Nous 


| doléances. 


définitive: 


M. P. S. Gaudette, marchand 


M. Gus. Bourassa est de re- 


avec regret que M. Bourassa a eu 
le malheur de perdre son épouse, 


lui offrons nos sympathiques con- 


M. R. Lajoie, marchand des 
Trois-Rivières, était de passage à 
Edmonton la semaine dernière.) 
Pendant son séjour parmi nous, 
M. Lajoie était l’hôte de son an- 
cien camarade de collège, l’hon. 
P. Ed. Lessard. M. Lajoie a l’in- 
tention de revenir s'établir parmi 
nous dans quelque temps. 


Nous attirons l’attention de nos 
lecteurs sur l’annonce d’une vente 
de charité que nous publions en 
une autre colonne. Cette vente de 
charité aura lieu les 26 et 27 oc- 
tobre, à l’ancienne église McDou- 
gall, Première rue. On pourra s’y 
procurer des articles indispensa- 
bles à des prix très modérés. 


M. H. Lapointe vient de faire 
l'acquisition du magasin ‘‘C. N. 
R. Fruit Store,” situé en face de 
la quincaillerie Ross, avenue Jas- 
per est. M. Lapointe a l'intention 
de rendre son magasin l’un des 
plus modernes du genre et il invite 
tous ses compatriotes à bien vou- 
loir lui accorder leur clientèle. 


M. Bertrand, marchand de Vé- 
greville, a l'intention de s'établir 
prochainement à Dunvegan, où il 
compte ouvrir un magasin. 


M. Raby, de Calgary, est de 
passage à Edmonton cette semai- 
ne. , 


Melle Rose Laurendeau, fille de 
M. A. Laurendeau, propriétaire 
du magasin ‘‘Edmonton Wine & 
Spirit” est de retour à Edmonton 
après un agréable séjour d’un 
mois à Banff et d’un mois à Cal- 
gary. 


Notre sympathique concitoyen, 
le Dr Blais, partira vendredi ma- 


vince dé Québce où séjourne actu- 
ellement Mme Blais. 


la lointaine Trance. 


M. Jos. Duplessis, propriétaire Ë 
du restaurant “Boston”, à Végre-|£ 
ville, Alta., est de passage à Fd- È 


monton, cette semaine. 


EGLISE ST. JOACHIM. 


Dixième rue. 


8:00 a.m. Messe basse. 


9:45 a.m. Grand’messe. Instruc- 
tion en français, seulement. 

11:00 a.m. Grand’messe. Instruc- 
tion en anglais, seulement. 

2 :30 p.m. Catéchisme. 

1:00 p.m. Chapelet, 
bénédiction du T.-$S. Sacrement. 


LE CLUB DES JEUNES LI- 
BERAUX 


Mercredi soir avait lieu un très 
joli concert aux salles du Club des 
Jeunes Libéraux, avenue McDou- 
gall. Un grand nombre de mem- 
bres du club et d’invités avaient 
répondu à l'appel des organisa- 
teurs. Le programme de la soirée 
comportait des discours, chansons 
et déclamations. 

Les discours furent prononcés 
par l’hon. C. W. Cross, le prési- 
dent Race et MM. W, Rae, Geo. 
B. Fraser, E. B. Williams, G. H. 
May et Peter Gunn, M.P.P. Plu- 
sieurs des orateurs parlèrent de la 
Rivière La Paix qui, selon eux, 
est appelée, après l’arrivée des 
chemin de fer, a un développe- 
ment énorme. ° 

La partie musicale du  pro- 
gramme fut très réussie et fort ap- 
plaudie. Il est à souhaiter que le 
Club des Jeunes Libéraux organi- 
se de nombreux concerts-conféren- 
ces de ce genre au cours de l’hi- 


ver, 


L'USINE ELECTRIQUE DE 
VERMILION. 


VERMILION, 17. — La muni- 
cipalité vient de donner le con- 
trat pour la construction de la 
nouvelle usine électrique de Ver- 
milion. Le contrat, qui se monte 
à $1,918, a été obtenu par MM. 
Ferrel & Walker. On espère que 
les travaux seront terminés pour 
le ler janvier. 


NOTRE FUTUR LIEUTE- 
NANT-GOUVERNEUR. 


LE COURRIER DE ! 


Le Dr etlË 
Mme Blais ont l’intention de de-|$ 
meurer pendant un an à Paris. |Ë 
Nous leur souhaitons un heureux | 
voyage et un agréable séjour dans |Ë 


Instruc- | 
tions en français et en anglais. | 


conférence, [à 


rien décider au sujet de leurs É 
photographies de Noël. 


| Nous désirons votre clientèle. À 
À Tout notre travail est garanti. x 


RIDGMANS 


The West End Studio 


249 Jasper O. 
coin de la Quatrième rue, 


Tétéphone 2953 


Edmonton 


LES SUFFRAGETTES A SAN- 
FRANCISCO. 
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San Francisco, Cal., 18.— Les 
femmes viennent de voir refuser 
le droit de suffrage en Californie. 
Dans San Francisco même, il y 
eut 13,705 -voix contre, tandis que 
dans le reste de l'Etat, elles ne 
furent battues que par environ 
5,000 voix. 

Les meneuses du parti déclarè- 
rent après le dépouillement du 
scrutin qui leur était fatal qu’el- 
les étaient loin d’être découragées 
par cette première défaite et qu’el- 
les étaient prêtes à recommencer 
la lutte. - 


Abonnez-vous au 
‘COURRIER DE L'OUEST ? 
$1.00 par an. 
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OUEST, JEUDI, 19 OCTOBRE, 1911. __ 
Le SRE | COURS DU MA 


É| Blé No. 


les Canadiens-Françnis d’Ed- À] Blé No. 5, le minot . 
monton et du district à ‘venir Bl] Avoine, le minot ........….. 
nous voir tout d’abord avant de À] Orge, le minot, ....,......, 42 @ 45e. 


&| Mil nouveau, la tonne, 
&| Foin de côteau, la tonne 
4] Foin de marais, la tonne, 


Beurre en paquet, la Ib., 25 à 35e. 
Beurre, en pot, deux cents de moins 
pour 
Oeufs frais, la douzaine, 30 à 35e. 


Poulets de printemps, dressés, 

la livre, 
Dindes, dressées 
Oies, dressés 


” (Cours de la Cie Swift Canadian) 


Porcs, ler choix, de 150 à 200 Ibs.,73/c 
Porcs, 2ème choix, fc. 
Jeunes boeufs gras, 1200 livres et 
plus, ........,.,....., 4 @ 41/ 
Jeunes boeufs, moins de 1,200 Ibs., 
Vaches grasses 
Veaux, de 125 à 200 lbs,.... 
Veaux, de 200 à 300 Ibs,.... 4 @ 41/c. 


ON DEMANDE--deux filles 
cuisine. 
l'hôtel Brunswick, Deuxième 

rue, Edmonton. 


Successeur de H. E. Patenaude. 
928Jasper Ouest 


Epiceries de tous genres, farines, beur- 


ON PARLE FRANÇAIS. 


MONTO 


CH 


ent 


CEREALES, 
(Prix aux élévateurs) 
1, le minot, . 
. 2, le minot, 
. 3, le minot, .. 
. 4, le minot, ... 


FOIN. 

. $16 @ $17 
.. $12 @ $14 
.. $9 @ $10 


BEURRE ET OEUFS. 


la qualité correspondante. 


VOLAILLES. 


. 15 @ l&c. 
arsersesres 20 @ 22e. 
.. 12 @ I5c. 


ANIMAUX VIVANTS. 


nono 


vossoseossse 


a obtenu un succès qui ne 


* North Edmonton. 


6 @ 


tousse sese 


York. 


31/ @ ac. 
5 @ 5% c. 


see 


diverses, modèles provenant 


de 
S'adresser de suite à 


ErICERIE 


À. B. COTE 


Téléphone 1510 
MONTON. 


re et oeufs frais; jambons, 
fromages, fruit:. con- 
serves, etc. 


Maison de confiance. 


& 
KE 


NE 


WW 


La vie au Vingtième siècle diffère à tous les points de vue de l'existence que l’on menait 


1777 
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MAGASIN A RAYONS 


Coin de l'avenue Jasper et de la 


Seconde Rue, (Téléphone 1121) 


MODES D'AUTOMNE 


Les dernières nouveautés de 
Paris et de New-Vork 


Depuis l'ouverture, notre exposition de modes d'automne 


s’est pas encore démenti. Sous le 


rapport de la beauté et de l'originalité cette exposition ne pou- 
vait être dépassée. Nous n'avons pas deux chapeaux du même 
modèle et ce sont les dernières nouveautés de Paris et de New- 


Ne manquez pas de venir voir notre exposition d’automne. 


TURBANS DE VELOURS, effets de draperie, garnis de soies 


directement de Londres. Prix $8,96 


FÉZ ARABE de feutre français; un large noeud de velours 
d’une couleur contrastant avec celle du feutre et un étroit galon 
sont les seules garnitures de cet élégant chapeau. Prix $10,96 


RAVISSANT CHAPEAU de velours avec large boucle de 
soie derrière; modèle à la dernière mode. Prix ...,.... .. 816.00 


a 


(Deuxième étage.) 


Nous avons des vendeurs parlant français à tous les étages. 


> 
| 
N 


au bon vieux temps jadis. Nous vivons double aujourd'hui, nous allons à toute vapeur, 
nous dépensons notre vitalité comme s'il n'y avait pas de limite à nos forces, comme sinos 
nerfs étaient d'acier. La nourriture substantielle qui suffisait aux générations précédentes 
ne répond plus aux exigences de notre organisme. 1] nous faut des toniques et des recon- 
stituants et c'est 


qui nous les fournit sous la forme la plus agréable, la plus rapidement essimilable, la plus / 
bienfaisante, sous la forme du Tonique-Reconstituant par excellence qui régénère le sanget, * 
par lui, toute la constitution. 


Le VERS S'T-MECEIEXL, convient à tous les âges et aux estomacs 
les plus délicats. C'est, à tous les points de vue, le vin des dames par excellence, 


Edmonton, et la venue de son é-|tin pour l’Europe. Le Dr Blais 


pouse et de sa fillette indique sa |s'arrêtera quelques jours en pro- Comme prochain lieutenant: 


gouverneur de l'Alberta, il est 
question de M. MecGrath, candi- 
dat conservateur défait dans Me- 
decine Hat, le 21 septembre, et 
qui devait être ministre, s’il eût 
été élu. 


PAS 


que nous sommes toujours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison. Venez à nos cours 
examiner nos entrepôts avant de vous décider. à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO. LIMITED 


201 AVENUE NAMAYO, EDMONTON 
Téléphones : Cours et Bureaux 1630, Courset Sciertes 2038 


# 


N'OUBLIEZ 


+,  —Les dépêches affirment que 
M l'insurrection monarchiste a com- 
A) plètement échoué, au Portugal, et 
Mique les envahisseurs ont repassé 
la frontière, en déroute. . 


Deux bonnes compagnies d’assu- 
rances procureraient un engage- 
ment avantageux à personnes 
désirant une position permanen- 
te. Pour tous renseignements 
s’adresser au ‘‘Coürrier de l’Ou- 
est’, Boîte postale 98, Edmon- 
ton, Alta. 


SAR RES 


Un verre avant les repas en fait un apéritif-digestif incomparable. 
Un verre entre les repas soutient et développe les forces. 


| BOIVIN, WILSON & CIE, MONTREAL 
Ÿ Distributeurs pour le Canada et fes Etats-Unis 


EASTERN DRUG Co. 14 Fulton St, BOSTON | . 
Denositaires pour les Etats-Unis 


LITE DAS D RO A 


Telemhome 1747 


£a plus ancienne maison d’Alberta 


JACKS 


n 


M. Jos. LaRose annonce qu'il vient 
de prendre possession de l'écurie 
Windsor, Première rue. 

M. LaRose se propose d’avoir cons- 
tamment un grand nombre de che- 
vaux de tout genre pour les besoins 
de sa clientèle. 

mg | — — — — Louage et vente — — — — 


Joailliers et Horlogers experts 
303 Ave. Jaswmer Est. 


Edmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


R On demande à louer, dans l’ou- 
Mlest de la ville, deux chambres 
meublées avec accès au salon et à 
la salle de bain pour une famille 
de trois personnes. S’adresser à J. 
G. L. au “Courrier de l'Ouest”, 
A'boîte 98, Edmonton. 


Couvent F. C. J. 


Edmonton-Est 


Les cours d’instructiondonnés par les Soeurs F.C.J. 
comprennent toutes les branches d’une bonne éducation 
anglaise et française. 

Un cours spécial en français est donné aux élèves qui 
le désirent. 

Des leçons supplémentuires en français sont également 
données le soir aux enfants de langue française qui sui- 
vent les cours anglais durant les heures d'école. 

Les élèves suivent un cours complet d'économie do- 
mestique. : | 

Pour tous renseignements s'adresser à la Révérende 
Mère Supérieure, Couvent F, C. J., Edmonton, Alta. 


L’assortiment de tabacs cana- 
diens en feuilles et de cigares des 
meilleures marques attirent tou- 
jours un très grand nombre de 
Aiclients au populaire magasin de 
A M. J. À. MeNeil, 243 avenue Jas- 
Miper Ouest. Réparations de pipes 
Hien tous genres. 


tu Z 
: Abonnez-vous au . UE 
| —COURRIER DE L'OUEST, — 


CaPiTAL AUTORISÉ $4,000,000 Cartrar Paye 82,500,000  RÉSERVE $2,500,000 


Escompte les billets de commerce. 

Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de $1. et plus faits au Département d’'Epar- 
gne. Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis. 

Vend des ‘ Money Orders” et des traites sur les pays étrangers. 

Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les voyageurs, payatles pas ses 
Correspondants dans toutes les parties du monde, Ces Mandats et Lettres de Crédit Ciroulai- 
res sont émis directement par la succursale d’Edmonton, et peuvent être livrés sur demande, 

. sans aucun délai. 
BUREAUX: Coin Jasper et 3ème. Rue. 


N. 
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MAGASIN GENERAL 
vente en gros et en détail 


Nous achetons tous les produits de ferme ainsi que les fourvures et les peaux vertes 


ÿ 


NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 


EUGENE GUERTIN, GERANT 


ALEX.LEFORT, Gerant. ||} St. PAUL DES METIS, Alta 


